
Enchère publique
Vente d'un fasil de cftasse

L'office des poursuites de
Boudry vendra par voie d'en-
chère publique, en son bureau ,
Hôtel de Ville de Boudry, le
mardi 27 mal 1924, à 10 heures:

Un fusil de chasse.
La vente aura lieu au comp -

tant conformément à la loi.
Boudry, le 22 mai 1924.

Office des poursuites :
Le préposé, H.-C. MOKABD.

Office des poursuites Se Boudr y
Enchère publique

d'an pressoir
Vente définitive

L'office des poursuites sous-
signé vendra par voie d'enchè-
re publique, le mardi 27 mai
1924, à 14 heures, au domicile
de M. Ls Gatolllat. k Fresens :

Un pressoir rond en fonte,
d'une contenance de douze ger-
les environ.

La vente sera définitive et
aura lieu au comptant confor-
mément à la loi sur la pour-
suite pour dettes et la faillite.

Boudry, le 22 mai 1924.
Office des poursuites :

Le préposé, H.-C. MORABD.

Office des poursuites de Boudry

Enchère publique
de matériel pr gypseur

L'office des poursuites de
Boudry vendra par voie d'en-chère publique le mardi 27 mai
1924, k 14 h. Y,, k Colombier,
rue de la Société No 5, les ob-jet s ci-dessous, appartenant kFritz Banderet, savoir :

Un lot de plateaux divers,deux charrettes , deux brouettes,des échelles, nn. lot de pelles,marteaux, pics, piochards, scies,etc., et un moufle.
La vente aura lieu au comp-tant conformément à la loi surla poursuite pour dettes et lafaillite.
Boudry, le 22 mai 1924.

Office des poursuites :Le préposé, H.-C. MORARD.

IMMEUBLES

liSîT
Ponr cause de santé,

a vendre à Pesenx l'im-
meuble dn Café de la
Côte, soit café, salles
de société, bonnes caves,
pressoir, appartements,
dépendances, jardin, le
tont bien placé an cen-
tre du village et d'nn
rapport assuré.

Ponr visiter, s'adres-
ser an propriétaire a
Peseux, et ponr traiter
au notaire Urnes. Paris,
à Colombier.

HOTEL
BUFFET DE GARE

A vendre dans une localité
du Val-de-Travers, affaire de
bon rapport , passage très fré-
quenté , ainsi qu'une maison lo-
cative. bien situôe au soleil,
comprenant cinq logements
tous occupés.

Demander l'adresse du No 593
au bur enu de la Fcuili. d'Avis.

A vendre pour cause de décès
aux Grattes sur Rocheîort,

Maison
de trois chambres , cuisine,
cave, grange et écurie, grand
verger , jardi n et champs de
deux poses environ, et un ate-
lier attenant servant actuelle-
ment comme fabrique de frai
6es. S'adresser pour tous rensei
gnements à Mme Vve Ernest
FATTON. 40, rue Fritz Cour-
voisier. La Chaux-de-Fonds. et
pour visiter à James RENAUD,
anx Grattes. p 15209

A vendre, en dessus de Cor-
celles sur Neuchatel, altitude
850 m.,

j oli chalet meublé
trois chambres, dont une gran-
de salle avec cheminée. Cave.
Etat de neu f. Occasion avanta-
geuse.

S'adresser à l'AGENCE RO-
MANDE. Plaee Purry No 1,
NeuchâteL

Scierie-caisserie
à vendre

près Genève, dans centre fo-
restier. Force motrice 40 HP.
Installation moderne à grande
production.

Important chiffre d'affaires
assuré. Facilités de paiement.

S'adresser sous chiffres M.
50686 L. aux Annonces-Suisses
S. A., Lausanne.

A VENDRE
~

Moto Moser
2 % HP, deux cylindres, bonno
grimpeuse, à vendre, 300 fr: —
Trésor . 9. Sme. :

ÇEUFS A COUVER
de canes Rouen et poules
Vya_.dott._s blanches, 4 fr. la
douz. — Mme Jacot-Perregaux,
Geneveys-sur-Coffrane. 

A vendre tout de suite pour
cause achat auto

-i.otosaco.che 4 HP
modèle 1922, trois vitesses, deux
CXlindres. Machine à l'état de__u_ ayant très peu roulé. —
Equipage et outillage complets.
Vente de toute confiance. Prix
avantageux. — Adresser offres
sous P 1571 N a Publicitas,
Neuchatel. P 1571 N

La Constioafion«
la plus ancienne et la plus in-
vétérée ne résiste pas à l'em-
ploi des pilules

véritable agent régulateur des
fonctions intestinales.

La boîte : Fr. 1.80
Dans toutes les pharma-'-s.

ofoœéfë

ioBSommaÉoB
Fromage

A l'occasion des fenaisons,
nous offrons : bon fromage du
Jura, bien ealé à :
3 fr. 20 le kg. par pièce entière

de 30 kg. environ
3 fr. 40 le kg. par quartier de

10 kg. environ
marchandise prise sur place ou
adressée contre remboursement.

Votre succès assuré

irai maintient la ponte
et du LACTA-VEAU qui

économise le lait .
En vente au Vignoble à :
AUVERNIER : Bachelin.
BEVAIX : Agence agricole,

franco p. camion.
COLOMBIER : Chabloz, nég.
CORNAUX : Consommation.
CRESSIER : Concordia.
GORGIER : Guinchard, A.
LANDERON : Gerster, A.
MARIN : Consommation.
NEUCHATEL : Consommât.

Wasserfallen, Ph.
Zimmermann S. A.

ST-AUBIN : Clerc, A.
ST-BLAISE : Zangg. E.

Vinaigre do vin
qualité garantie

convient aux personnes délica-
tes de l'estomac. En vente seu-
lement en litres étalonnés et
cachetés à Fr. L— le litre, ver-
re à rendre.

Epicerie L. Porret
Esc. 5% Timbres S. E. N. J.

taillis Iiiii
Ecluse 23 — Télcph. 558

Meubles neufs
et d'occasion

Achat — Vente — Echange
Maison fondée en 1895

Biscotins
aux amandes

Dessert préféré

Magasin Ernest Horihier
Canot-moteur

A vendre un magnifique ca-
not moteur « Mégevet », coque
en acajou, 8 m. de long, mo-
teur groupe marin Mégevet,
neuf , 4 cyl., 15-20 HP. — Prix
3000 fr. — Demander l'adresse
sous O. F. 659 N. à Orell Fûssli-
Annonces. Neuchatel . 

Motocyclette
A vendre un vélo-moteur. —

Prix avantageux. S'adresser à
M. Dalcher-Leuba, Corcelles.

.importante épicerie
prouvant gros chiffre d'affai-
res, clientèle faite depuis de
nombreuses années, est à re-
mettre pour cause d'âge. Inu-
tile de demander des renseigne-
ments si l'on ne possède pas au
moins 20,000 fr. comptant. Le
Crédit Commercial S. A., Lau-
sanne. rue de la Tour 14.

ht iiniiis, su! le tas GOLDA !ss.
.'y1::';,; Guye-Prêtre

TOUS LES ARTICLES POUR LE I

BAIN
Caleçons, costumes, chaussures

Bonnets de bain, depuis 0,95

T R È S  BEAU CHOIX

TOUT POUR TOUS LES SPORTS

J. CASAMAYOR
2, Grand'Rue 2 NEUCHATEL.

armoire à deux portes
en sapin, état de neuf , à ven-
dre. Passage Max Meuron 2,
2me, à droite.

Bateau
d'occasion, deux paires rames,
à vendre. — S'adresser Marcel
Widmer, camionneur, rue du
Manège, Neuchatel. 

Le succès
croissant

obtenu partout par le Thé Bé-
guin n'a pas manqué de provo-
quer l'apparition des imita-
tions qui accompagnent inévi-
tablement les produits ayant
conquis la faveur du public.

Ces imitations grossières doi-
vent être signalées, afin que
chacun exige le véritable

Thâ R-M-iiiiH W M53J U Kl H(__- Hl ¦ H PI ¦ » fil
M ia- U an H KnE1 _. ta I_ _- -_ -i _. l-iay _#y/i|«n_ i_

qui, seul, par sa composition
rationnelle, basée sur des étu-
des spéciales sur les principes
actifs de nos plantes indigènes,
garantit une

EFFICACITÉ ABSOLUE
dans toutes les maladies dont
l'origine est un sang vicié, tel-
les que clous, démangeaisons,
dartres, eczéma, vertiges, plaies,
varices, etc. Il peut être pris,
sans aucun inconvénient, d'une
façon prolongée.

Le Thé Béguin ne se vend
qu'en boîtes cachetées de 1 fr. 80,
j amais au détail, dans les phar-
macies de Neuchatel et envi-
rons.

Dépôt général pour la Suisse:
Pharmacies Réunies; No 18, La
Chaux-de-Fonds.- - —"• • '—

¦ - _— . » ¦¦¦ - j

Chambres à coucher
Salle s â manger

Salons-Fumoirs
Meubles - « Clubs »

Rideaux — Literie

P

SpBfl B H-£Q _PB OT-k <_% taWà Wm.US! i iii laO JL H OSP IJVMEII %M % Tr
BERNE - Grand rue 10
ATELIERS D'ÉBÉNISTERIE

Références 1er ordre
Livraison franco à domicile par auto-camion

Demandez notre catalogue. Prix avantageux.

Laiterie
A remettre tout de suite, et

pour cause de santé, joli maga-
sin et agencement, situé à 2 m.
d'une gare. Débit journalier
160 litres et pJus. Belle occa-
sion. Faire offres écrites sous
chiffres A. R. 632 au bureau
de la Feuille d'Avis.

À vendre
un ameublement de salon Em-
pire, ancien, composé d'un ca-
napé, trois fauteuils, trois chai-
ses, une console, une table, nn
guéridon ; un mobilier de salle
à manger, moderne, composée
d'un buffet de service sculpté,
à vitraux, une table à six ral-
longes et six chaises, le tout
assorti et en chêne clair.

S'adresser rue Basse 20, Co-
lombier.

Vin rouge d'Algérie
récolte 1923, provenance direc-
te. Un nouvel envoi est atten-
du pour la fin courant et sera
livré en;gare de La Sarraz. Se
Iaire inserir. à l'avance au-
pr_s de G. ReymonA. Eclfepens.__ vfendfe une bonne petite

jument
brune, de 6 ans et 10 mois, avec
camion et harnais. S'adresser
Boulangerie Jaquier, Cormon-

« drèche.

Cycliste
Pour nne machine de

marque qui TOUS don-
nera entière satisfac-
tion, adressez vonsi en
tonte confiance a Ch.
Boland, Serrières. Ca-
talogne gratis. — Denx
vélos occasion, Premier,
Richard, hon état et
bon marché.

Névralgies
Inf luenza

Migraines
Maux de tête

CACHETS
antinévralgiques

MATHEY
Soulagement immédiat et

prompte guérison ; la boîte
1 fr. 80 dans toutes les phar-
macies de Neuchatel.

Dépôt général pour la Suisse:
Pharmacies Réunies. No 18. La
Chaux-de-Fonds.

Ameublements
GUSLLOD

Ecluse 23 - Tél. 558

Garnissage, de meubles
en tous genres. — Pose
de rideaux et stores. —

Réparation de literie.
Sur demande, on se rend à domicile

Travail soigné. Devis gratuit.
Maison fondée en 1895

Poulailler
à vendre, à bas prix. S'adres-
ser Evole 8, 1er.
- ¦ *

Camions
Jolis camions légers, à un che.
val, essieux Patent, à vendre,
ohez Banderet, Raffinerie 2,
Neuchatel. 

A VENDRE
quinze grands draps de lit, sis
fourres de duvet, six taies oreil-
lers, le tout ayant peu servi.

Demander l'adresse du No 653
au bureau de la Feuille d'Avis.

Si i. illi
de MAUX de TÊTE, MIGRAI-
NES, NÉVRALGIES, RHUMA-
TISMES, MAUX de DENTS,
RÈGLES DOULOUREUSES, ou
de n 'importe quelles douleurs,
prenez des

POUDRES
OMÉGA
remède des plus efficaces et
supporté par l'estomac le plus
délicat.

La boîte Fr. 2.— et Poudres
d'essai à 25 c, dans toutes le?
pharmacies.

Dépôt général :
PHARMACIES RÉUNIES No 18

La Chaux-de-Fonds

Pour la

fraîcheur juvénile
et la beSUté du teint

ainsi que contre les taches de
rousseur et impuretés de la

peau n'employez que
le savon au

Lait de lis
BERGMANN

Marque : Deux mineurs
Fr. 1.60 le pain; complété par ls

Crème au lait de Ils
„ DADA «

en tubes de Fr. 1.20
chez Messieurs
A, Bourgeois, phar., Neuchatel
E. Bauler, > »
F. Jordan , > »
F. Tripet, > >
A. Wildhaber » >
G. Bernard, Bazar, >
R. Luscher, épicerie, »
Maison Ch. Petitpierre

et succursales, >
Savoie-Petitpierre, >
P. Sohneitter, Epan-

cheur. 8, >
A. Guye-Prôtre, merc, >
Zimmermann S. A-, épie, >
M. Tissot, pharmac. Colombier
Fr. Weber. coiffeur, Corcelles
E. Denis-Hediger, Saint-Aubin
H. Zintgraff , pharm., St-Blaise

Demandes â acheter
Petite maison

avec j ardin et verger est de-
mandée à acheter. S'adresser à
Mme Rubattel, Numa-Droz 143,
La Chaux-de-Fonds. 

Moto
Je désire acheter moto avec

side-car, usagée mais en tris
bon état. — Ecrire à R. M. 54,
Poste restante, Morat. m

On cherche à acheter d'occa-
sion des

meubles de jardin
S'adresser à Pierre Jacot, vio-

loniste, rue du Môle 1, le mer-
credi et jeudi, de 5 à 8 henres.

Vieux .il.
bijoux, or, argent et platine,
orfèvrerie usagée, sont achetés
au plus haut prix.

H.VUILLE Fils
suce, de N. VUILLE-SAHLI

Temple-Neuf 16 NEUCHATEL

ABONNEMENTS
I an - mois 3 met» t moi»

Franco domicile i5.— 7-5o 3.̂ 5 i.3o
Etranger . . .  4..— _3.— u.5o 4.—•

On s'abonne à toute époque.
Abonnements-Poste. »o centimes en sus.

Changement d'adresse, 5o centimes.

Bureau: Temple-Tieuf, Ti" j

ANNONCES P»fa de i« HgM eo-p«7;
ou son espace

Canton, ao c Prix minimum d'une annonce
j 5 c Avis mort. _5 e. ; tardifs 5o Cr
Réclames 75 e., min. 3.75. «

Suit»». Soc. (une seule insertion min. 3.—).
le samedi 35 c Avis mortuaires 35 c..'
min. S.—. Réclame* 1.—, min. 5.—. .]

'Etranger. 40 c. (une seule insertion min.'
4.—), le samedi 45 c Avis mortuaire!
45 c. min. 6.—. Réclames i._ 5, mln.6,_5.

ENCHÈRES 

Enchères publiques de bois de feu
à Brot-Dessus

Le LUNDI 2 JUIN 1924. dès 9 h. Y», MM. L'Héritier & Barbier,
propriétaires, à La Chaux-de-Fonds, feront vendre aux enchères
publiques, dans leurs forêts sises à Brot-Dessus, environ 5.0 stères
de bois de feu, rondinage, cartelage, sapin et foyard, ainsi que
plusieurs lots de débrosse.

Rendez-vous des miseurs à la ferme Stàhli, à Brot-Dessus.
PAIEMENT COMPTANT.
Le Locle, le 22 mai 1924.

P 15115 Le • - Le greffier de paix : Hri Grfta.

| CHAUSSURES \
[G. BERNARD ;;
T Rue du Bassin \\
? MAGASIN j ;
? toujours très bien assorti 5? dans « *
X les meilleurs genres o
t de 3!

Î 

Chaussures fi nes !
pour dames, messieurs ', '

fillettes et garçons < '
< ?

Se recommande, < '
Q. BERNARD |

????.??? .? MM»MM »

j » m m a m v t m % m a m m  mmàtam wttwKtmt».
¦ Pendant quatre semaines
I seront vendus :

3 millions .'.-...op.
1000 Fr. 5.50 10,000 Fr. 45.-̂
Papier à lettres, 1000 feuil-
les Fr. 6.20, 10,000 feuilles
Fr. 57.—. Papier pour ma-
chine à écrire, 1000 feuil-
les Fr. 3.30. Punaises, 100
pièces 40 . _ ., 1000 pièces
2 fr. 70.

Magasins - A la Ville de
Paris ». Aarau.

v -marna ***

Bâtons cuivre pour rideaux nu2 i_s£s
la garniture complète, »*f £*&*&

depuis B iwV

Jpli choix de cantonnières ei stores

AU MA6ASIN OE MEUBLES DE J. PERRIRAZ
FAUB. HOPITAL H TÉLÉPHONE 99

I J 11 Bol* pot isiais 1
! / io| Box noir, 2 semelles, 40/46 19.80 i
i / wk Box no,r doub,é peau' 40^6 21,5

° 1i f \èk Box brun'2 semelles' 4°/ 46 27,8° |
i kîb_. \«A Souliers militaires ferrés . 19.80 1
1 ̂ S>̂ !£S4 V̂ Bottines de 

sport 
dep. 

23.80 
1

I ^ ^w; ] Grande Cordonnerie J nui g
"̂"SssB-as  ̂ NEUCHATEL, Place de l'Hôtel de Ville 1

mHrBffCT-flli-WH-̂ ^

% \^^^H PRÉPARATION AU 
COMBAT 

J
' • ' 

^ w/ffp f W ~*^ DE. 
LA JOURNÉE *-*̂  - f

¥ \r *_ ¦• 'i V ou_ n êtes certainement pas superstitieux ... et vous avez

ft raison l Il est cependant agréable oe commencer la journée dans le. {

. I m eilleures dispositions possibles. Une personne satisfaite se sent sûre f

» d elle-même et al-ronte avec entrain le combat des affaires. *

«I Quelques minutes de marcnc à 1 air frais du matin, en dégus- .

¦ | . tant votre cigarette préférée , vous mettent en forme, à condition t

JS toutefois que cette cigarette soit délicieuse et que son arôme vous 
^

' | laisse un souvenir agréable au palais. f

JP Pour que votre satisfaction soit complète, adoptez là cigarette \

j <3RAN E> VIZIR h
u Ce_ cigarettes sont également livraole- avec bout or j

i N° 200 /— N ° 150 ^

llaàkia_^--.---- i M i i _aMir~--̂  ̂ aag°j£fe S ^«" *_%-i___fc??m3__.
•aSggg ^E 

aVP  ̂mW t̂rlè t̂^  ̂ J-MMil -- ' l^J .̂tĴ 'iiJB -̂r^

¦--¦-¦¦¦¦¦B_-_IM_IUIIIIBin_HNHHnn

il A LA MÉNAGÈRE Place Purry 2 1g - ¦

1 Qnelpes seaux ra papier utile 'S»? j
¦ Voyez notre vitrine Escompte N.. et J. 5 "1° BQ H

19.80
Box , doubles semelles ,

40/46
CHAUSSURES

KOCH
w26, Rue du Seyon

NEUCHATEL
V_i -i--«_BBWB_^



LOGEMENTS
A Cormondrèche

k louer un joli logement bien
ensoleillée, do doux chambres,
cuisine, dépendance., réduit, ca-
ve et galetas. S'adresser ohez
Er. Beyeler , No 10. 

Rue de la COto : logement de
deux ohambres et cuisine. Che-
min du Rocher , logement de
quatre pièces et dépendances.
S'adresser , lo matin , Etude Q.
Etter , notaire , rue Pnrry 8.

VILLA A LA COUDRE k
louer dès juin prochain, cinq
ohambres, dépendance-, part da
jardin , très belle situation. —
S'adresser Etude G. Etter, uo-
talre, rue Purry 8. 

BEVAIX
A louer pour le 24 juin ou

époque à convenir, un joli lo-
gement au soleil, de quatre piè-
ces, cuisine, ohambre haute et
dépendance-. S'adresser à Fran-
çois Strambl.

Etnde Petitpierre & Hotz
A louer pour St-Jean :
Beaux-Arts : cinq ohambres.
Vauseyon : quatre ohambres.
Ls Favre : Quatre ohambres.
Tréso- : quatre ohambres.
Mali : quatre ohambres.
Vauseyon : trois chambrée.

Roc : deux chambres.
Fahys : deux chambres.
-a. remen.ro aux _ anys, pour

le 1er juin ou époque k conve-
nir,

logement
de trois chambres et dépendan-,
ces, au soleil.

S'adresser à l'AGENCE HO-
MANDE, B. de Chambrier, Pla-
ce Purry ï. Nenchâtel. 

U chalet
meublé, construit en pierre,
comprenant neuf chambres , vé-
randa et tontes dépendances
est a louer pour ia saison d'été.
Jardin. Fdrêts. Proximité de la
ville. Service d'autobus. Pourto__ rènseignemeiit-, s'adresser
en l'Etude Jules-F. Jacot, no-
taire, an Locle. P 18118 Le

Séjour d'été
A louer au Roc s/Cornaux ,

altitude 600 m., appartement
meublé de neuf pièces et vastes
dépendances. Garage, téléphone,
parc, proximité dô là forêt , vue
très étendue. S'adresser au bu-
reau de Edgar Bovet , 4, rue du
Musée, Neuchatel . .

Pour cause de départ , à re-
mettre tout de suite ou pour
le 34 juin ,
LOGEMENT DE 2 CHAMRBES
et dépendances. 30 fr. par mois.

, S'adresser Pierre-ù-Mdzel 1,
2mo« à gauche. 

Etude Brauen , notaire , Hôpital ' 1
A loner :

ë chambres. Brai-e;
Pourtalès, Hôpital ;

3 chambres, Carrels,
Temple _ .edf, -louliiis,
Tertre, -.enbonrg ;
* cli am-rcs, Qnài Ph.

Godet, ifo-tlins, Tertre.

SÉJOURS D'ETE
¦¦
...

Chaumont : Appartement meu-
blé, deux chambres, à proxi-

' mité immédiate du funiculai-
re.

tilvé de la Thielle : Apparte-
ment meublé, cinq chambres,
dans maison de ferme. S'a-
dresser à Frédéric DOSOIS,
régisseur,, 3, rue St-Honoré,
Neuchatel. 
A louer rue des Moulins, lo-

gement de deux chambres et
cuisine. S'adresser; le matin ,
Etude G. Ettèt, notaire) rue
Purry 8. 

Rne Purry-Quat Osterwald,
appartement de six pièces et
dépendances, à louer pour St-
Jean. Conviendrait particulière-
ment ponr bureaux , cabinet
dentaire, etc. S'adresser Etride
G: Etter, notaire, rus Purry 8.

A louer rue Fontaine André,
logement de trois ohambres,
grande cuisine et part de jar-
din. S'adresser, le matin. Etude
G. Ettet, notaire, rtte Purry 8.
i ——

LOCAT. DIVERSES
Locaux pr entrepôts
Le département de l'Agricul-

ture, au Château* offre à loUor
dè_ maintenant lés locaux si-
tués sous la maison Escalier
du Château 6, à l'usage d'eu-
tfëipôts ou de caves. Eaû et
électricité.

Bureaux
A louer au .entre de la ville,

lers étages; , de trois et ojuàtre
chambres, chauffage central .

Etude Peititplerre & Hôtz ,
Neuchatel. ,

CAVE VÔU-T-Ë A LÔtER,
au centre de la ville. S'adresr
ser Etude G. Etter, notaire; 8,
rue Purry;

CHAMBRES
Jolie chambre, pour le 1er

juin.. Odncé.t î. Bine. .
Chambres et pension. Halles

Nb H, _mé ¦ 
Chàinbres à loUër. Seyon 9,

2me, à gauche. e.o.

Demandes à louer

Oii demande à louer deux
ohambres meublées avec cuisi-
ne, si possible au bord du lac.

Adresser offres, sOUâ chiffres
P. 21873 C à Publicitas , La
Chanx-de-F-nds. P 21873 C
mmmiimmmmmammmmmmetmmmàmmmmmm,

. LACÉS .
Je cherche jeune lille

de 15 à 18 ans.pour aider aux
travaux du ménage, bon trai-
tement. Adresse : Mme Mau-
rice Racine, Brégot l/Sdote-
fort. ... .......

On demande
BONNE

sachant Ctiire et faire tous les
travaux d'un ménage de trbis
personnes. Bons gages. S'adres-
ser à Mine Bossy, Serrières. —
Tram No' 2. ,__

On demandé une

FILLE
honnête, pour aider au ménage
et au jardin. S'adresser La Ju-
liette; Parcs 63, sous-sol.

FEMMfi DE CfiAJVtBRE
de 30 à 35 ans, demandée pour
damé v'oy-geafrt beaucoup ; doit
savoir coiffer; coudre et bien
emballer; Pour renseignements,
s'adresser à Mme Ortlieb, Ro-
cher 11, Neuchatel.

CYRANO DE BERGERAC
FEUILLETON DE LA FE UILLE D AVIS DE NE - .B_ ._L

PAR 118

Lucien PEMJEAN

Il referma la portière... lança un <à demain*
retentissant... et gravit en quelques enjambées
l'escalier qui conduisait à sa chambre.

Une fois dans celle-ci, il ouvrit précipitam-
ment un meuble, y fouilla quelques instants
M en sortit une écharpe de soie rouge qu'il
accrocha aussitôt en dehors d'une des fenê-
tres.

— Maintenant, nous n'avons plus qu'à atten-
dre ! dit-il à ses deux amis qui venaient de le
rejoindre.

Ceux-ci se rappelèrent aussitôt que c'était
là le signal convenu, en cas de besoin, avec
Tragalbad.

Alors seulement ils comprirent comment Cy-
rano entendait se procurer les auxiliaires dont
il avait besoin.

— Fameuse idée ! se réjouit Rascafer, très
intrigué jusque-là.

— Je l'ai bien jugé... il viendra ! affirma le
poète.

Moins d'une demi-heure plus tard, on frappa
à la porte.

Rascafer s'empressa d'ouvrir.
Tragalbad en personne parut
— Bien le bonjour, Messeigneurs! dit-il, l'air

rayonnant, j 'étais just ement à deux pas d'ici,
quand on est venu nie prévenir que votre dra-
peau flottait... Qu'y a-t-il pour votre service ?

Après Tin rapide échange de poignées de
mains, Cyrtmo prit la parole en ces termes
brefs :

— C'est pour une expédition de la plus
haute importance... il me faut des cavaliers...
en as-tu, Tragalbad ?

(Reproduction autorisée pour tons les j ournaux
ayant un traité avec la Société des Gens de Lettres.)

Les traits du chef de bandits s'épanouirent
tbtit à fait.

— J'ai... moi d'abord... et cinquante autres,
si c'est nécessaire;;, mais sans montures ! ré-
pondit-il gaiement.

"- Qu'à cela nfe tienne ! j 'ai des chevatix.;.
mais tes hommes sont-ils de meilleure quali-
té que ceux de l'autre nuit ?

— Il y a parmi eux vingt maîtres ès-armes...
ma réserve des grandes circonstances.

— Dix suffiront !... avec nous, le comte y
sera !
Le Bret intervint.

— Pourquoi ne pas les prendre tous les
vingt, insinua-t-il, puisque c'est le chiffre d'ad-
versaires que nous avons à combattre ?

— Tu veux rire, mon cher Henri ! se récria
le poète, et depuis quand combattons-nous à
nombre égal ?

> Sandious ! tu veux donc nous déshonorer ?
Il n'y avait pas â insister.
Le Brèt se contenta donc de sourire.
— Quel démon ! se redressa Rascafer, plus

fier que jamais de servir un pareil maître.
— Le vaillant garçon ! admira Tragalbad.
— Daùs combien de temps peux-tu te trou-

ver, avec tes dix gaillards, au clos Saint-Vi<^-
tor ? reprit Cyrano.

— Dans une heure au plus !
— Bien, je t'y attendrai... Cinq cents pistoles

pour toi et mille pour tes hommes, au départ...
autant au retour... cela va-t-il ?

Tragalbad releva la tête.
— Je ne veux rien pour moi ? iit-il avec or-

gueil.
— Pourtant...
— Non, Monsieur de Cyrano... mon épée et

ma vie vous appartiennent... j'ai déjà rougi de-
vant vous... épargnez-moi un nouvel affront.

— SOit !... merci, Tragalbad , de. ce noble sen-
timent... ta troupe se partagera donc le tout.

> Maintenant, écoute bien.
» C'est à des gardes du roy, à des chevau-

Iégers que nous allons avoir affaire. >
— A des gardes du roy ? s'étonna le célè-

bre brigand.
— Excuse du peu, hein ? s'amusa le poète.
— ÛU coup à se faire pendre* quoi I... si tou-

tefois l'on en réchappe !

— Non.;, à Se faire gracier !
T-âgàlbàd sUfSautst :"
— A se faire gracier ?... que voulez-vous

dire ?
— Que si tu . en reviens sain et sauf , tu auras

ta grâce, je te le garantis;., et tu Seras libre,
s'il te plaît, de changer d'existence.

— Et cjùi me graciera .
— Le cardinal !
La . Terreur de Paris > ouvrit des yeux dé-

mesurés.
— Tu ne comprends pas ? s'égaya Cyrano,

ça ne fait rien* va !... je t'expliquerai cela en
route.
. Pour le rhôhiént, hâtonS-nOUs !... Dahs une

heure donc, au clos Saint-Victor ! >
Sur ce, il tendit là main à Tragalbad qui là

serra avec effusion et s'élança dans l'escalier
en répondant :

— Entendu, Monsieur de Cyrano... dans une
heure 1

LXVI

En campagne
Ce fut un étrange détachement que celui qui,

vers quatre heures de relevées, partit au galop
du clos Saint-Victor dans la direction de Fon-
tainebleau.

Rarement il avait été donné de voir chevau-
cher, sur une route de France, troupe plus bi-
garfée.

C'est que maître Tragalbad, qui était cepen-
dant uh capitaine accompli, avait toujours né-
gligé de donner un uniforme à ses soldats.

Parmi les dix spadassins qu'il avait ame-
nés; il n'y en avait pas deux qiti eussent un
pourpoint, un justaucorps, un baudrier ou un
manteau de même coupe ou de même couleur.

Il en était de même des chapeaux dont pas
uh ne ressemblait à l'autre.

Les rapières elle-niêihes étaient non seule-
ment de formes, de longueurs , mais encore de
nationalités différentes.

Il est vrai que l'armée de Tragalbad cons-
tituait une véritable légion étrangère dont cette
troupe était un véritable raccourci.

Il y avait là; à part un Provençal , un Picard
et un Breton, qui , seuls; représentaient l'élé-
ment national, deux Espagnols, deux Italiens,

un Allètnand, un Suisse et même un Angh>
Saxon.

Et cependant, sur toutes ces faces, de teint,
de poil et de dessin si divers, toutes bronzées
et dont quelques-unes étaient glorieusement
balafrées, il, y avait, — et c'était là l'unique
trait commun de la bande, — comme un air
de famille.

La longue habitude des randonnées diurnes
et nocturnes, par toutes les saisons et par tous
les temps... la pratique continue des combats,
des duels, des meurtres, des surprises, des
gUet-apens, des pillages et des orgies... en un
mot la vie de brigandage et de débauche qu'ils
avaient toujours menée, ensemble ou séparé-
ment, avait fini par marquer leurs traits et
leurs physionomies d'une même empreinte.

A première vue, on reconnaissait en chacun
l'estafier doublé du bravache, prêt à tous les
coups de main, à toutes les besognes de sang
et de rapine, qui pouvaient lui rapporter vrn
peu d'or.

Aussi avec quelle joie farouche et bestiale,
avec quels reniflements de fauves et quels crâ-
nes retroussements de moustaches ils avaient
accepté la proposition de leur capitaine !

Avec quelle ardeur sauvage, qiiels cris, quels
lazzis, quels jurons, quelles vantardises, ils
avaient enfourché et éperonné leurs montures!

Lestes chacun, au départ, de cent cinquante
pistoles, ils avaient la perspective d'en empo^
cher autant au retour !

C'était dix fois plus qu'il n'en fallait pour
les faire déborder de fol enthousiasme.

Pour ce prix-là, ils eussent, à eux dix, char-
gé tout un régiment des gardes ou donné l'as-
saut à une forteresse !

— Oïmé ! ma flamberge commençait à se
rouiller !

— Corpo del Christo !... sauta Madona in. je
ne me stlis j amais seâti si vaillant !

• __ Ochskopf !... c'être une ponne avaire !
— Caramba !... vive la guerre et les belles

filles !
— Goddam !... que j'ai soif !... je boirais bien

une futaille !
__ Trôun de l'air ! nies enfants, si Vous _. â-

vêz j àniais vu se battre un lion, r_ga.dë_-_doi
dans la mêlé- 1

Tontes lés langues, tous les tempéraments,
toutes les fanfaronnades se donnaient libre
cod-S;

C'était une vraie tour de Babel en marche,
au galop, dans un tourbillon de poussière.

(Jyrâiio tenait la tête du peloton, entre Le
Bret et ïragalbad.

Rascafer suivait immédiatement, entre le
P.OVenç̂al et l'un des Italiens.

Le_ âdtres étaient placés au petit bonheur.
Chemin faisant, le poète mit le fameux chef

de bande au courant de ce qu'il y avait à faire.
Il ne lui parla pas du lien étroit qui unissait

au cardinal celle qu'il s'agissait de délivrer.
Il lui dit simplement que l'enlèvement pro-

jeté était un bon tour que Richelieu voulait
jouer au roy, et qtiè, comme le cardinal con-
naissait l'intérêt qu'il portait à la jeune per-
sonne, il aVàit requis à cet effet ses services...

En traversant Choisy-le-Roi , où Manaard ve-
nait d'achever de construire le fameux château
dont il subsiste encore des restes, nos cava-
liers se mirent au pas pour faire prendre un
peu dé repos à Iehrs montures.

Mais dès qu'ils eurent dépassé le bourg, ils
reprirent lëhr allure vertigineuse, endiablée.

A Côrbeil, où ils arrivèrent après deux heu-
res de ce train d'enfer, il y avait déjà deux
chevaux de fourbus.

Pendant qu'on les remplaçait à la hâte, Cy-
rano et ses amis s'informaient du passage du
carrosse et de son escorte.

Ils apprirent qu 'après avoir relayé là, il était
reparti depuis une grande heure,

— Avez-vous vu ces dames ? demanda le
poète à l'hôtelier.

— Oui , Monseigneur.
Comment étai t la jeune fille ?
— Oh ! la pauvre demoiselle !... elle avait

l'air bien triste... et tout le temps elle regar-
dait du côté de Paris !

__ Chère enfaùt... elle nous attend... elle
compte sur nous ! murmura Cyrano à l'oreille
de Le Bret.

((A SUIVRE.)

On demandé pour tout de èul-
te un ou deux bons

ouvriers couvreurs
S'adresser à M. Jules Robert;

couvreur, Bevaix.

On demande place pour Une
JËtJNË tfÎLLË

de 16 ans, intelligente et de
toute confiance) dans bureau ou
magasin. Adresser offres écri-
tes sous D. M. 626 an bureau
de la Feuille d'Avis.

Gouvernante
est demandée dans bonne famil-
le de Milan pour jeunes en-
fant.. Prière d'adresser offres
sous chiffres Qc -446 Q â Pu-
blicitas . Bftlë. 

On demande, pour tout de
suite; une jeune fille comme

aidé de magasin
S'adresser Teinturerie O. Thiel
et Cle, 17, Fbg dii Làc. •

MESDAMES , 2§aoe quo vous devez savoir ! -ffjipgg.
c'est qu'il y â, à la rue Pourtalès (AU CYGNE), un atelier
spécial pohr le nettoyage des duvets, traversins, oreillers.
On lavé les fourres et rapporte lé todt très pr&pïé dans
les huit jours.

IWnièhëé Choix de plumes, édredons, coutils et toiles
d'àbergès. — Installation électrique brevetée Unique dans
lé ëan-bh; — Maison de toute confiance fondée en 1913.

A. BUSER & FILS.
. . - ¦ -  ¦- ... ¦ y.,- . ¦¦,- . . < ¦¦ , 1 la^̂ _ l̂Î JL̂ ^_^̂ __^
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l'arithmétique commence par iàl ." ¦
Ne lave qu'au „PERS!L"

c'est le premier commandement de toute habile méhâgèPe.
Seuls fabricants du „Persil" et de la soude à blahchir ,,Henco"

Henkel & Cie. S. A., Bâle.
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MAGASIN-S DE N OUVEAUTéS

NEUCHATEL SOCIÉTÉ ÂNONYM'

On cherché pour tout de Sui-
te Ou époque à convenir une

femme cle Chambré
honnête et de toute moralité,
Connaissant le service ë't tpu s
les travaux d'un ménage Soi-
gné, S'adresser Petit Càtéchis-
mo 9. 

On cherche, pour tout de
suite,

BONNE A TOtJT EAIHE
Seyon 5, _m„ étage.

On demande une

jeune fille
pour aider au ménage et . pu
café. Se présenter ou envoyer
offres avec photographie à Mme
Bernard Perrin , Café du Itai-
sin, k Cortaillod. 

On cherché
BONNE A TOUT FAIRE

sachant tut peu cuire. S'adres-
ser à Mlle Zoller, Pension, Fbg
de l'Hôpital 66, 2me à droite.

EMPLOIS DIVERS
VALETS

domestiques de campagne, Ser-
vantes, sont trouvés tout de
suite grâce à une annonce dans
l'Indicateur de places do la
Schweizer. Allgemeinen Volks-
zeitung à Zofingue. Tirage env,
75,000. Réception de_ annonces
mercredi soir. Observez bien
l'adresse.

AVIS ENVERS
La Société romande pour la lie contre les effets ie la surdiî.

(Amicale rbrriande des sourds)
est convoquée en Assemblée générale* le j eudi 29 niai. 1924,
à 1 h. Yi. salle de conférence de Montbrillant, place de Mont-
brillànt, Genève. JH 40232 L

Loterie du personnel R. V. T.
en laveur d'une Caisse de secours et de retraite

LA LISTE DE TIRADE A PARU
On petit __ la procurer au Bureau de la iptë. ié côntr© èhvoi

de fr. ...O en timbres-poste ou contre remboursement.
ëÙt-ËAU DE LA LOTERIE;

SÀLLÉ dé CONCERTS du CONSERVATOIRE
Samedi 31 mai, à 8 h. 15 du soir

¦ A . là mémoire de Léo-Paul Robert et
en l'honneur de l'exposition de Ses œuvres

Récital César FRAJST€K
SI. Henri «tagnebiri , organiste, jtr ..--.-t- au Conservatoire
Prix unique dés places : Fr. 1.— (toutes nuinêtotéeé), 0-0 %

d'iinpôt communal en plus).
Location : MM. Fcetisoh Frères S. A., et le soir à l'énttée

de là salle.

LEÇONS D'ANGLAIS
Miss Rlokwood a repris ses

leçons. S'adresser pr renseigne-
ments, Place Piaget 7, Sme.

Wengren
Hôtel Breithorn. Confort. Mai-
son de famille. Bonne cuisine.
Pension 8 à 9 fr. 50. Mme Emch.

So umission
Là, Société des Usiniers de

l'ATetlse, on formation, met en
soumission les travaux relatifs
à l'exhaussement du niveau du
Lao des Taillères, comportant
des terrassements, bétonnages,
fourniture et pose de condui-
tes en béton armé, etc

Les entrepreneurs disposés à
soumissionner ces travaux sont
invités à s'inecrire auprès de
la Direction des Services In-
dustriels de Nenchâtel, jusqu'au
31 mai 1924. Ils seront convo-
?uée pour le lundi 2 juin , à

0 h. 30 du matin, à la Salle
des Commissions à l'Hôtel de
Ville de Neuchfttel , où ils rece-
vront les documents et rensei-
gnements nécessaires à l'éta-
blissement de leur soumission.

Société des Usiniers de
l'Areuse, en formation.

Le Comité de Direction.

Théfttre de Neuchatel
Bne représentation

donnée par la

Compagnie dn linx-ColoniHer
de Paris

VENDREDI 30 MAI

L6 Misanthrope
Comédie en 5 actes de Molière

Rideau : 20 h. 30
PRIX DES PLACES : Fr. 6.60,

5.50, 4.40, 3.30, 2.20. — Loca-
tion chez Fœtj sch Frères.

Misej ban
Ensuite de permission obte-

nue, les enfants de feu M. Al-
cide Boulet, à Champreveyres,
mettent à ban les terrains qu'ils
possèdent sur les territoires de
La Coudre (art. 367 du cadas-
tré) et d'Hauterive (art. 555),.
situés entre la route cantonale
Nenchâtèl-Saint-Blalse et le lac,
terrains en nature de prés et
buissons. Le droit de passage
sur la grève est réservé.

En conséquence, défense est
faite à toute personne non au-
torisée dé s'introduire dans ces
propriétés. Tout contrevenant
Sera passible des pénalités pré-
vues par là loi.

Les parents sont responsables
des infractions commises par
leurs enfants.

Domaine de Champreveyres,
le 15 mal 1924,

Les re4uérants :
J. Hùmbert-Rouleit.
Aug. Boulet.
Ma de Roulet.

Mise à ban autorisée.
Nenohfttel, le 16 mai 1924.

Le Suèè de Pals :
signé : A. DBOZ.

AVIS MËDICAUT

.tt. Georges BOREL
oculiste, de retour

4, Rue du Musée
dô 3 heures à 5 heures
sauf mardi et dimanche.

Docteur

îli§Éi.je !Srt!
spécialiste

pouf nourrissons
reçoit lés mardi et vendredi

de 13-46 heures

Vaccinatëaits

? i
< > Société des Auteurs < ,< ? Compositeurs et Editeurs < ?
J ', de Musique * *

iiSens Pipiis
, ,  Nenchâtel Evole 51J *,
< J Téléphone 1.46 t >
i ? Agent pour le canton de 4 ,< ? Nenchâtel. < ?
o - Renseignements, Loi -_- > f
< > aérale, etc. à disposition. ; \??????«???»???????? ?



POLITIQUE
France

Les attaques de M. Renaiulel contre
M. Millerand

HYÈRES, 24 (Havas) . — Parlant; au cours
d'une cérémonie du comité du bloc des gau-
ches, M. Renaudel, député, a vivement attaqué
le président de la République. Il a exprimé
l'avie que le parti socialiste ne pourra que
combattre un gowvernement de concentration
rçuel qu'il soit. Son parti ne doit accorder son
appui qu'à un cabinet de gauche constitué ex-
clusivement en conformité des indications du
scrutin du 41 m'ai.

<Je ne crois pas que les socialistes parti-
ciperont au pouvoir. Toute-ois, le congrès so-
cialiste des 1er et 2 juin procnains devra éla-
borer un programme très net. Nous consenti-
rons à pratiquer une politique de soutien et
nous répondrons ainsi à la volonté populaire.
(Le parti radical-socialiste devra suivre une po-
litique de fermeté, s^n premier geste devra
être le refus de gouverner si M. Millerand per-
siste à rester à la présidence de la République.
ï>ès qu'une majorité républicaine se sera dé-
gagé., il y aura lieu de demander dès le dé-
but l'amnistie, la réintégration des cheminots,
l'abolition des décrets-lois et le remplacement
du chiffre d'affaires par des taxes diverses. »

M. Renaudel a annoncé son intention, d'en-
tente avec son ami Paul Boncour, de proposer
la réduction du service militaire de 6 ou 8
mois_

Allemagne
I. offensive nationaliste

On écrit de Berlin au « Journal de Genève _> :
A peine quelques jours encore et, le Reichs-

tag s'étant rassemblé, la formation du noUveau
gouvernement sera devenue une question brû-
lante. Les agitateurs nationalistes l'ont déjà
mise sur le tapis. Depuis leur victoire inatten-
due, leur arrogance a repris le dessus. A preu-
ve l'ultimatum qu 'ils ont envoyé aU ministère
Marx pour le sommer de se dessaisir du pou-
voir. « Nous signifions au goUvernemeùt, écri-
vaient les chefs, qu'il donne sa démission au
président du Reich, conformément à là volonté
exprimée par le peuple allemand le jour des
élections. >

C'était là une mise eti demeure que seule
Foutrecuidaù-é nationaliste pouvait introduire
dans les usages du parlementarisme.

Biefl entendu, MM. Marx et Stresemann ne se
sont pas laissé bluffer par les Hergt et Westarp.
Le conseil dés ministres répondit donc catégo-
riquement : J'y suis, j'y reste ! C'était son dé-
voir, ajouta-t-il à bon droit, un devoir qui lui
est imposé par la majorité de la nation et du
Reichstag, qu'il oppose à la prétendue volonté
du peuple allemand', que les -riènéùrs de là
droite monopolisent pour donner à leur arbi-
traire un semblant dé justification. Et comme
ils avaient protesté d'autre part contre les pro-
jets de loi que le gouvernement élaboré en vue
de la mise en œuvre des propositions Dawes, et
contre les déclarations qu'il fait à la commis-
sion dés réparations; le cabinet leur fit savoir
qUé léUr résolution compromet les intérêts dii
Reich et de sa politique « extérieure ».

Une forte objection; qui risquait néanihoins
de manquer son but, car les arguments tirés de
la responsabilité envers là nation n'impression-
nent guère les démagogues qui mettent ______
intérêts de parti au-dessus de la raison d'Etat.

L'offensive des nationalistes prouve à pre-
mière vue que ceux-ci sont décidés à faire va-
loir leurs prétendus droits au pouvoir. Reste à
savoir cependant s'ils y songent sérieusement.
Dans ce cas, leur ultimatum n'aurait de sens
que s'ils pouvaient compter eux-mêmes sur la
collâbôr-tiOU des populistes et du cefltre dans
le cabinet qu'ils auraient à former. Mais il n'en
est rien. D'abord parce qu'ils n'ont pas un pro-
gramme auquel ces deu.. partis puissent se ral-
lier. Ensuite pafce qu'ils dût blessé profondé-
ment les populistes en accusant M. Streseniành
de se cramponner aux bras de son fauteuil et
ses amis politiques de tolérer ce que la « Deut-
sche Tageszeitung > appelle un .manque de
vergogùe >. Et finalement, parce qu'au dire de
la < Gérmania ., le centre est certes prêt à col-
laborer avec1 tout parti qui veut continuer la pc~
liticiue extérieure actuelle dit Rëicli, filais il ré^
fuse de faire des expériences dangereuses avec"
le peuple allemand. Or , c'est ce que les réac-
tionnaires essayeraient vraisembîablemeUt s'ils
arrivaient au pouvoir.

Désordres dans là RUhr
DUSSELDORF, 25 (Hâvàs). - _____ matin,au marché de Hainbonl, de UoniméUx grévis-

tes se sont emparés de ma-c-tahdises qu'ils ont
fèilt-é de payer.

Les communistes, qui essaient d'enlever aux
syndicats la conduite de la grève, font circuler
des listes spéciales pour venir en aide aux
meneurs communistes et interdire aux parti-
culiers et comimerçants dé souscrire aux listes
syndicales.

Malgré les ordres des syndicats, dés groupes
de grévistes, p-lheipalement des communistes*continuent à essayer d'empêcher par là force
l'exécution des travaux d'urgence. On signale
qtie dans plusieurs mines les dommages cau-
sés par l'arrêt des travaux d'u.gen.e et d'en-
tretien, sont déjà considérables. Les dernières
galeries des mines fiscales dé Mœller et de
Bottrop, ainsi que Celles de la mine Caroline,
sont déjà envahies par le_ eaux et menacent
d'être Uoyées.

Une bande de grévistes a réussi à pénétrer ,
la nuit dernière, dans la mine Diergarat* à
DuisboUrg et à éteindre tous les feux , rendant
irtipossible les travaux d'entretien.

Le. élèves deé écoles dé. milles qUi ûssU-
fè-tt- les travaux d'urgence pendant la défec-
tion des mineurs ne se rendent plus aux mi-
nes qu'accompagnés de la police, jusqu'à l'en-
trée des puits.

Des collisions entre grévistes et policiers
bleus ont eu lieu à divers endroits, notamment
à Bochum et à Eickel.

Italie
L'ftjfcco-d tranco-itailiett

RO ME, 23, — Hier soir, au palais Ohigi, M.
Mussolini et M. Barrère, ambassadeur de
France, ont échangé les ratifications de l'accord
commercial franco-italien du 15 novembre
1.22, qui entre en vigueur immédiatement

M. CoD -arini , secrétaire général aux affairée
étrangères, le marquis Pauluci Calboli, chef
de cabinet de M. Mussolini , et ÎVIi Sandicclii,
chef du bureau des traités, assistaient à tes
échanges-.

M» Mussolini a dit : •
¦;: Cet accord commercial a été le premier

conclu sur la base du nouveau tarif douanier
italien , non seulement en ordre chronologique,
mais en ordre d'importance comme ayant ar-
rangé sur des bases nouvelles le traiic ave-
la France qui, à cause de sa proximité et de
l'intensité des échanges, constitue notre mar-
ché princi pal.

» Datant de dix-huit niois environ, l'expé:
rience nous a permis de constater que l'accord
conclu est avantageux. Nos importations eh
France ont en effet notablement augmenté, dé
même que les importations 'françaises en Ita-
lie.

» 11 est notoire que cet accord a été complété
par l'accord sur les soies, dont l'entrée en vi=
gueur est imminente. Quand ce dernier aura pU
développer ses effets , le trafic commercial en-
tre îà France et l'Italie atteindra une intensité
jusqu'à présent inconnu _ . »

Ouverture do ia Chambre
ROME, 24 (Stefani) . — Sàhiëdi matin à été

ouverte solennellement là 27më législature.
Les souverains, les princes ;et les pi .-lces.es
de la maison royale, M. Mussolini , tous les mi-
nistres, les sénaleuTs, les députés et les mem-
bres du ébrps diplomatique étaient présents.

Le roi a prononcé le discours d'inaugura-
tion. Après avoir rappelé l'annexion de Fiuiné
et là direction très nette prise par la politique
étrangère, il a dit l'œuvre accompl ie par le
gouvernement fasci ste- L'Italie ne . peut . rester
inerte au milieu de pays armés, Il faut dOnc
qu'elle résolve le problème militaire.

Quant au problème des réparations el aux
questions connexes, ils sont aujourd'hui l'ob-
jet de la plus grande préoccupation dé l'Euro-
pe; L'Italie est prêt e à accomplir, elle aussi,
des sacrifices pour , garantir là paix et elle est
prête à travailler dé toutes ses fôTces à attein-
dre Une solution clUfâolé..

Le roi à souligné que là législature s'ouvre
âV__ 

Un budget équilibré et a .dit qu'on peut
espérer. u'Ue réduction deg ilUpéts.

. En terminant, le f_ i à fait appel à la dis.-
clpline des citoyens.

Son discOUrs a été i_.iie.lll par dé lôrlgues
acclamations et lés _¥.§ dé : « Vive le roi ! »

ROME, 24. — Plus de 450 . députés étaient
déjà arrivés la veille, dans la capitale, p.Ur la
séance d'inauguration, tes divers groupes so-
cialistes , les rspUbliCâi-- et quelques indépen-
dants, U 'àsSistèrënt pas à cette séance;

H._î -_ - -ÏJ--_s
On reparlé du Kù-K.iix-ï.-àn

NEW-YORK , 23; — La campagne électorale
échauffe les têtes en beaucoup ,de régions des
Elate-Uflis et le Ku-Klux-Klari fait , de nouveau
parler de lui. A Wiiliamson (Virginie occident
taie), une bande de cent affiliés , sous la con-
duite d'un nommé Klauomen, à expulsé mi-
litairement une centaitie de personnes jugées
indésirables.

La bandé _ s'est présentée êii ufii.ôrhlè' devant
plusieurs hôtels et â demandé qUè ÏUi fussent
livrées les personnes désignée- par elle. Les
dites personnes fu rent ensuite èscorté-s à là
garé, misés dans des . vdgëns et gardées ' â vue
jusqu 'au départ du train qui devait les dépo-
ser "an delà de là frontière: '

Wlliiànison est le chef-lieu du district mi-
riier de Mitigé et cet incident y a divisé là po-
pulation en deux clans très surexcités. On s at-
tend à des troubles sérieux, semblables à ceux
qui se sont produits il y a quelque temps dans
des .circttt-3tances analogues à Herrin, autre
centre minier de l'Etat d'I-Hnols. Dans cette
localité, l'action du Ku-Rlux-Klaii a déchaîné
des combats de rues où plusieurs personnes
trouvèrent la mort. ¦ . .

ÉTRANGER
Le jubilé tl'Anàiôiè France. ~ À Paris, le

jubilé d'Anatole France a été de notiv.au cé-
lébré samedi après midi, à 14 heures, dans la
grande salle des fêtes du Trocadéro au cour_
d'une cérémonie organisée par la ligue de -'en-
seignement avee la Collaboration dit comité des
fêtés du Grands-Orient de Fràtiçe et dèë grou-
pements républicains. A cette fête ont pris la
parole MM. François-Albert, sénateur de la
Vienne, président de la ligue de l'enseigne-
ment , M. Aulart, professeur à la Sorbonne, M.
Jouhaux, secrétaire général de la C. G. T. et
M. Ërnst, àU nom des étudi'àh...

Le maître, .dit. â .dit Ternis de la fatigue qu'il
avait ressentie après une violente attaque dé
rhumatismes, assistait à la séance dâiis la loge
présidentielle.

Après le discours de M. Frâtiçoi-^Albèrt, il
a été l'objet djntie formidable ovation. AU mi-
lieu de l'eiitlioUsiasmé génétal) il s'est léVé et
a prononcé des pa.oles dé remerciements, puis
d'une voix plus nette il a dit ; « Par les élec-
tions du 11 mai , le pays à montré d'une fadon
formelle son désir de paix et sa volonté d'Une
amnistie totale qui , elle aussi, est une forh.ë
de la paix. Si nous laissions subsister un seul
germé de guerre, le monde hè nous pardon-
nerait j amais >.

Un concert a terminé la cérémonie.
Un crocedi.ê f-ssilë dans Uflè ffiliie, __. Oh àp=

prend d'Anvers qu 'Une i&t-rêssante découvert
te vient d'être faiie par le porion Vanderliù-
déil et lé boute-îeU Joris, âU charbonnage de
Winterstag.

A une profondeur de plus de 600 mètres, Ces
hommes otit troilvé dans là galerie nord du
charbonnage lès restés d'un animal ressem-
blant à Uh crocodile en parfait état de conser-
vation , Avec toutes les précautions possibles, le
corps du reptile a été détaché dès matières qui
l'environnaient et ramené à la surface. La di-
rection du Winterstag a décidé d'exposer dans
ses bureaux ce fameux spécimen de la faune
du Limbourg des siècles passés.

Le porion Vanderlinden déclara avoir trouvé
à diverses reprises des fragments osseux et des
bois de cerfs fossiiés.

A Maesseyck , au hameau du Ven, là société
du forage Koraky a découvert, au cours de ses
OOOOO0OOO©OQ©O0GOO0OGOœoœOOOOGK_i

sondages, à une profondeur de 1200 mètres,
une nappe d'eau chaude à tel point qu'en peu
de minutes la température de toute son instal-
lation fut élevée de plusieurs degrés. Cette eau
jaillit par le tube de forage à plus d'un mètre
au-dessus du sol.

Uït pari shipidé. — Au cours d'une course
d'ëcolieï_ quelques élèves de Munich firent lé
pari de manger Vingt bananes et de boire en-
suite deux litres de bière ; l'un d'eux est mort
deux heures après ce pari.

Le calendrier du « Oru tii » au service
de la propagande allemande

On écrit de Zurich aux € Feuilles républi-
caines > :
. La Société du Griitli, qui édite un calendrier

du même nom, a chargé M: Seidel, ancien con-
seiller national, de la rédaction de cette bk>
chure. Ce dernier en a fait un instrument au
service de la propagande allemande; M. Seidel
est originaire 'de Tuittlingen et a été naturalisé
dans le canton de Zurich , où il enseigna comme
maître secondaire ; actuellement, il est profes-
seur à l'Université. Dans le calendr ier de cette
année, M. Seidel publie un assez long article
sur « L'occupation de la Ruhr et l'économie po-
liti que européenne ». Cet articl e est semé d'in-
exactitudes et fait un effet , dans le calendrier
du Griitli, pareil à celui de la fête en l'honneur
d'Hiniiieh'-OUi'g au RutlL

M. Seidel voit une preuve de l'esprit de cou-
quête de la France dans le fait qu 'elle a ocëu^pé là Rlffir , région industriell e , et UOh pas là
làhdê _à_ !oiieu_e dé LmieboUno,- , où telle autre
Centrée à dêtni-dêse_tê. Le traité dé Versailles
est pour lui uue _ru*_§ riéïais.te : mais il nep|-rtë ni de celui de BresMitotv's'k, ni dé Celui
de Bucarest , qui éitalèn t un avàut-goût de ce
qu'aurait été celui imposé aUx Alliés si l'Alle-
magne avait vâihtiu.

En terminant , le f__ ect-__ du calendrier du
Grutii s'offusque de ce que 230 personnes ont
été expulsées, de la Ruhr . Il puise cette infor-
mation dans le « Tages-An-eigsr .», source his-
torique évidemment digne de foi ! Cependant,-
il garde le silence au sujet des 800 prêtres ,
vieillards, femmes et . enfants belges fusillés
par les Allemands pendant la guerre , sans qu'on
piVi: leur prouver le moindre délit.

Cette façon d'écrire l'histoire nous est uii
èSeihplë typipé de l'esprit dans lequel les
profës-éUrs étrangers.. OU naturalisés exercent
leur .professorat dans hds Universités.

-¦ I I  ijj»Bin_isrjtCT_-aiE. ĉ-̂̂ --—"¦-¦¦¦ ¦

SUISSE
L, prix tlë là Tiariîle. — DaflS le « Journal

du mârëhé agricole - ,¦ Mi Laur laisse entrevoir
Une baisse dë§ prix de la viande, cal il écrit :
. 11 est indiqué de vendre aux pfix du jdur

les animaux prêts peur l'abatagé , car il faut
s'atteudre à urt certain fléchissement dés prix
vers l'automne; . Si l'on vend dès maintenant
on évitera qu'il né se produise en automne
Une' brUsque chiite dés pli..: -

Ce ëoti-ëil ddlinê aux pàys-iis indigné la
pressé socialiste, qUi feint de ne pas' côihpren-
dre l'avantage d'une rêdttctiou graduelle des
prix et d'y voit Une tiiatiœUvre pour ëhrayer
là baisse; ' • ; :

Le bôlcHëvisiîie ëh àctioii . _- Dii « Journal
dé. Genève :

Un congrès des communistes suisses, àbso-
lii-fiei-t .secré.ï, vient dé se tenir à Bâle. De
noiîi'-r&Ux déléguée -lissés y assistaien t et uh
Îilàd général d'action a été établi potir toutes
es sections cantonales.

A O-ëRèvé, à la suite dé l'Intervention d'un
délégué russe, le camarade Brunner a été sus-
pendu provisoirement de ses fonctions de mem-
bre du comité et remplacé pal un Russe.

ïl .âiit ôdvri. l'œil èf agir ëiiéfgiqdëmedt :
il est intolérable que des étrangers profitant
de l'hospitalité suisse se mêlent de la politique
intérieure de notre pavs !

BERNE. — Le Uoinnié NeUkoin ih , qUi jeta la
terreur dan_ la contrée de Bérth&ud par ses bri-
gandages et qui tua uu agent de la force publi-
que qui le poursuivait , a comparu devant ses
juges â BërthùUd , vendredi.- NéukOmhi à été
eôndâniné à là peine de qUJhze ____ et déUii de
rééiUéidn, sotis déduction dé la prlëôn préven-
tive:

ZURiÔH. — L'ouvrier Lebner , âgé de 56 ans,
qui travaillait vendredi matin à un immeuble
ëfa construction, est tombé de l'échafaudage
dans l'intérieur de _ la maison; Très grièvement
blessé, il a &U-eombé peu après sbn transfert à
l'hopitaï .

— Lé tiibunai cantonal dé Zurich a con-
damné à 2 au. et dèmt de maison de travail lé
nommé îheni , domestitin e de Kubhs (Prâtti-
gâu), Se ans, ré-idiviste, qui , incarcéré à ia
pris.n dU district de PiaffiMOh , avait teiltë, lé
7 novembre 1928 de s'évader, en assaillant le
gàrdiëti Muller, qui fut très grièveniedt blessé.
Lt propoëitien m faite , en dutrô a là direetion
dé justice d'inieméi' le eriàiinei Une fois sa pei-
né pU-géê.

— Lé manoeuvre Jëàn geiiffl id, de Sôblàttin-
gêh (l'burgdvié), âgé dé 3. àiis. Voulant pren-
dre lin baiii dé piêd_ dâiis là Sihî , â glissé dans
la rivière et s'est noyé.

THURGOVIË. -- Le journaliste Frey, du
< Thurgauèr Tagblatt >, avait été condamné
par le tribunal cantonal de Thutgovie, ensuite
de plainte poUr atteinte à l'honneur profession-
nel, de la part de plusieurs membres dit tri-
bunal de district de Weinfelden , à 100 francs
d'amende, La plainte visait un article dans le-
quel Frey Critiquait un jugement intervenu do
la part des plaignants et prétendait qUë les
juge s s'étaient plutôt laissés gtiider pat des
considérations de personne que de fait. Le tri-
bunal fédéral a admis à l'unanimité, vendredi ,
lé recours de di'ôtt public interjeté par Frey
contre le ju gement et cassé le jugement pénal
attaqué par le recourant

— A Bufhacker près Sulgen, le petit SamUel
Graf , bambin de 4 ans, laissé sans surveillance
pendant un instant, est tombé dans une fossé
à purin ouverte et s'est noyé.

GRISONS. -̂  Les députés grisohâ qui re-
présentent au Grand Conseil les populations
des vallées italiennes dès Grisons, Se fondant

sur là « questione ticinese > portée devant le
Conseil fédéral , ont déposé une interpellation
demandant ce que le gouvernement cantonal
des Grisons a tenté et se propose de faire en-
core pour tenir Compte de la situation précaire
des vallées italiennes du cantort.

VAUD. — A Lausanne, jeudi, entre 22 et
23 heures, sur la place Saint-François, une au-
tomobile qui s'apprêtait à partir, recula au
préalable de telle façon que son arrière monta
sUr le trottoir, défonça le Store métallique
baissé et derrière lui la grande glace d'un ma-
gasin de fleurs;

Constatant qu'ils avaient fait de < la casse »,
les automobilistes démarèrent à la quatrième
vitesse dahs l'espoir de rester inconnus et d'é-
chapper aux conséquences matérielles de leur
acte; Mais quelqu'un était là qui avait ëU là
présence d'esprit et l'excellente idée dé pren-
dre le numéro dô là VoitUre , grâce a qUdi on
put retrouver les briseurs dé devanture et leur
présenter là note.

— Après des débats qui ont duré 5 jours, le
tribunal criminel de Lausanne a condamné à
4 années de réclusicn et 5 années de privation
des droits civiques Maurice Èuret , et à un an
de réclusion et 5 années de privation des droits
civiques , Joséphine Duret , sa femme, qui , avee
l'aide de deux complices, avaient commis à
Lausanne et dans le canton 62 vols, d.ont le
produit, exposé comme pièces à conviction ,
avait transformé la salle du tribunal en un vé-
ritable bazar. Les deux complices ont été con-
damnés : Constant Rey, à 6 mois d'emprisonne-
ment, et Edgar Benoît , à 2 mois, tous delix
avec sursis.

— Samedi après-midi a atterri à La Blé-
obereité, au milieu d'Un formidable orage et
611 plein brouillard , le liéutenànt-aviâteur fran-
çais Thoret , venant de Lyon, sur l'appareil
Hanriot avec lequel à Biskra il avait effectué lui
vol de 7 heures, moteur arrôté; Bien que le
temps fût obscurci par l'orage et que le îieute=
nant Thoret ne fût jamais venu à LâUsanne, il
a atterri exactement â l'endroit Voulu.

— À Saint-sulpicë, un terrible accident est
arrivé samedi , Vers 19 hèmés, sUr là ï'-Uté de
Morges-Lausanne, dans le rayon des Piétrettes.
Le camion de M. P. Martin , marchand de pri-
meurs â Lausanne, revenait de Genève, avec un
chargement de marchandises, des oranges sur-
tout. Le gendarme Laurent Guignârd , en congé,

une bonne connaissance de M. Martin, était au
volant.

On ne sait pour quelles raisoi-s le; camion
vint tout au bord dé la route, à droite. Lé chauf-
feur donna un brusque coup de volant à gau-
che,.le camion vint buter violemment contre un
arbre et tourna fond sflf fond sur la route. Le
gendarme Guignârd et ses deux compagnons,
lés frères Krieg, furent pris sous le lourd véhi-
cule,

Des personnes accourues se mirent immédia-
tement en devoir de retirer les viC-imes ; il
fallut s'aider de « plateaux > pour soulevé- le
véhiculé. M; Guignârd était dans uti état lamen-
tble. U fut transporté à l'hôpital où, dit-on, il
est dans un état comateux ; il a probablement
lé thorax enfoncé. Quant _u„ frères Krtegy dont
Utt est chauffeur chez M. Martin , ils s'en tirent
sans très graves blessures.

GENÈVE. ¦= Samedi après-midi, la séance du
Grand Conseil de Genève a débuté par l'exa-
men en première lecture du projet de modifica-
tion du service d'hygiène îèâlîâànt Une écono-
mie de 40,000 francs, L'union de défense écono-
mique a demandé la suppression de ce service
en tant que service autonome et sa répartitioa
dans d'autres départements.

Le chef du département dé l'iûstr-ictî-tt pu-
blique a exposé, en réponse à tiâê pïopO-itiôn
individuelle,- que lés éCoiïéfflies da__ sdfl dé-
partement sont déjà dé 990,000 francs et -Qu'el-
les seront portées êéité année à 1,300,000 fr.

Lé Grand Conseil a voté le projet dé loi fi-
xant les iflxés nouvelles pour les cycles, voitu-
res, chevaux et automobiles. Il a égalén-è-rt voté
l'ajournement indéfini du projet socialiste in-
terdisant lé travail du dimanche dan© les bou-
langeries.

— Au CdUré d'Une querellé, vendredi, à Moil-
iëstiiia_, le nommé Zavalione a pp-tê ms eoup
de sabot à 1a femihe Liéftard , qui, lé Cfâdtt frac-
iur_ , à été transporté à l'infirme.i. d'Anne-
inàssé. ZaVàllone à été arrêté.-

— La police de sûreté de Genève a -frété
les nommés LoUls Weber, _Uri_û_s, se disant
directeur dé éihêffla ', Rôgèr Mfelly, ' Gëfiévois,
employé de cinéma, et Alfred Méssë-îi, Ber-
nois, garçon dé Câfê, Surpris toUS fro_- An mo-
ment où ils Vendaient de îa cocaïne. Më-serli
a déjà été condamné récemment à 2$ jb ___ de
prison et 20. francs d'amendé pour trafi. de
stupéfiants.
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(D après Un articl e dû major Isier.)

Le f. _3_ . de nouvelle orgàni-âtioii dé là f rdu-
pë, qUi va prceliainemënt être sdUrtiis aux
Cbàihbrës fédérales , prévoit utië augmentation
dii numbrë des utiitéS de troitpë d'âviàtiôn:
ÂU liëii d'Un seul grolipe d'àviàtiod à 5 Unités
é't Parc, oil âiîrft déSoilnâis 8 groUpé's. d'àViàtion
(dont Un groupe d'avions de cMésë) de 6 uhités
_hâcufl (Compagnies d'àviàtioh);

tJU point ué vdé de la dêféUsë nationale, on
ne saurait qu'approuver le projet d'une exten-
sion dé iibtré àrihéë aë-iérlhë; Nous àVbrlS be- .
soid d'àviàieUrs; Car bous serions Satis cëld éx-
traordinairement désavantagés, pOur l'explora-
tion,- viS-à-viS d'une armée ennemie. La fai-
blesse de nos effectifs ne doit pas. s'aggraver
encore du fait que noirs serions plus mal in-
formés que l'adversaite et, .  par là, empêchés
d'utiliser à bon escient le peu dont nous dispo-
sons. Nous avohs besoin d'aviâtèùrs ëh parti-
culier pour donner à nôtre artillerie — dont on
sait là modicité — toute sbn efficacité grâce au
service d exploration.

Oh né saurait séri'èuàement contester, qùé les
effectifs actuels de notre aviation militaire sont
trop faibles en regard de notre force dé dé-
fehse; L'insuffisance dé ces moyens dé protec-
tion est d'autant plus gi;àv,é qu 'elle permet à
l'adversaire' de déployer son .attàqiië sans être
inquiété , aussi bien sur nos trërlpes (|Ue Sur
notre service de transport ëf sur ûôtrë service
territorial , fcmi toUs lés moyens auxquels
on a recours polir opérer , de terre, contré les
attaques aériennes, aucun n'est pr .p.ement ef-
ficace; Uiiè troupe d'âViohs dé ChaSsê que l'on
peut mettre en action d'Un ffloniêùt à l'autre
est uh complément actuellement indispensable
de notre système de défense aérienne.

ïl faut enfin relever le fait qtie l'intèrVëntion
même de l'aviation a Une incontestable influ-
ence morale siir lés troûpëS de terre. Uhè trou-
pe qui se voit constamment répétée OU àtta-
qUéè par des avions ennemis, sans pouvoir
compter sur là défense de ses propres avlohs,
est bien vite exposée au découragement, tan-
dis qu'une rapide ihtëi'ven .idn d'un ëScâdi'on
aérien peut ressaisir et entraîner l'armée en-
tière.

on entend souven t affirmer que le moral est
la chose essentielle dans l'armée, déjà en temps
de paix ; mais en tëihps de gUerre, l'esprit de
1a troiipé est soumis à Uhë tout âtit-é êprëuVe.
Le soldat doit avoir le sentiment d'être bien
dirigé, bien prépâtë â là tâche qUi lui incombe
et suffisamment équipé à taUS égards. Or, l'in-
fanterie est un facteur de , toute importance
dans notre pays. PoUr qUi A fait là gUBlié, mon-
diale et qui connaît notre , pays, la Configura-
tion de là Suisse se prête Surtout , polir notre
infanterie , à la défense par là mitrailleuse ;
nos fantassins sont par contre moins dépsn-
dàilts de la grosse artillerie.; Il s'agit donc, dans
un Cas gravé, que le molâl de ces troupes de-
meure excellent et l'on y parviendra grâce à
une mise à profit des fOrcèS disponibles, en
d'autres termes une organisation appropriée dp
service des nouvelles et surtout à une trotipê
d'aviation suff isamment forte.

« Un homme avertit en vaut deux >, jamais
ce mot ne s'est mieux appliqué, au sens litté-
ral, qtie dànS le domaine dé l'armée, Un chef
énergique, parfaitement au courant de la si-
tuation petit atteindre le but avec de faibles
effectifs , tandis que de fortes troupes qui opè-
rent en pleine incertitude ne parviendront aU
mêrtlë résultât qu'avec des pertes considéra-
bles, et même n'y parviendront pas nécessai-
rement;

Une augmentation de notre troupe d'aviation
est dohô des plus opportunes et même avanta-
geuses eh prévision des cas graves, Mais on
pourra se demander , après ces considérations,
dans quel délai 11 sera indiqué de procéder à
cette extension; Or Si nous voulons caractériser
ce dont nous disposons aujourd'hui , il faut re-
connaître que nous n'avons encore qu'une basé
réduite mais bien formée du point de vue dé
la technique du voL Pour ce qui concerne le
matériel disponible et l'armement, les louan-
ges ne seront peut-être pas aussi absolues.

L'instruction d'une troupe d'aviation ne se
ramène naturellement pas à l'étude du vol et
au service de rétablissement : il faut encore
une étude de la tactique moderne et cela au
double point de vue de l'exploration et de la
chasse; Or nous avons encore divers perfec-
tionnements à apporter dans le domaine de la
troupe d'exploration et la troupe dé là châsse.

Il n'y à là Un reproché pour pëf_ 6_(fl© ; les
nouvelles troupes d'aviation et léUFs -érps
d'instruction devraient pouvoir dispd-ë-, avant
tout autre chose, dé là baèë S.lidë d'Ufië troupe
fécnâiqtié bien constituée.-

A vrai dire , les expériences de la gue-rè ne
peuvent éttë sâUs âutfe tràiispertees daflg les
Conditions où Uous soinnieé plâèês; ï.a tactique
àé-iéilhé proprement stiisSê doit être étudiée
systémàtiqdemêni, ëti conformité fiVec _tt con-
figuration de notre terrain et aVgc là méthode
dé combat éh usagé dans dés troupes dé terre.
Le commandement d§ nos trdttpès d'aviation
devra §_.__£.__ -gaiement «t. théorie et en pra-
tique au développement de notre tâctiqUë de
terre. Et râUgffietitation des dhitês aériennes,
telle qu'on l'envisagé,- devra s'effectuer éelon
Une progression qui permette dé vouer une
attention suffisante au développement tactique
de cette ârihé

Le projet d'extension de nos troupes d'avia-
tion ne va pas sans poser le problème dès con-
séquences financières d'une. innovâti-U analo-
gue. Si noUS jetons un coup d'œil au^dôlâ de
nos frontières, 'nous verrons qUe même les gran-
des puissances font exécuter une partie de
l'in-trUêtiOn aérienne eu dehors dés eâdreé mi-
litaires,- au sein de l'aviation civile; Il s'agit
en pareil cas que les écoles soient tenues d«
façon suffisamment serrée et surveillée par les
autorités militaires. Maintenant que notre avia-
tion militaire a de bdrtnes àS-lsé-l techniques,
elle pourrait exercer l'inflUëtt-é la plù_ heu-
reuse sur l'aviation civile, en là cha.géant
d'écoles de ce genre. De fflêihe que lès chauf-
feurs de nos càmiôUS automobiles .écrivent
UUë première instruction pratique et techni-
que en dehors du service, nos aviateurs pour-
raient dans une certaine mesure suivre une
filière analogue;

î! va bien sans dire que ces écoles civiles
n'iraient pas sans OC-àSionder des irais à l'Etat,
mais dans Une mesure moins considérable que
si l'on organisait de toute pièce une édole mili-
taire. Une O-hibinaison rationnelle des deua,
instruction, paraît devoir être le système le
plus opportun et susceptible d'asSUret l'avenir
et les progrès de notre aviation militaire;

Notre armée aériennn

Partie financière et commerciale
_ -aÙ__ e de Gteliévè, du .4 mBl .924

Actions l 'è 'A Fêd. 1.10 . 3.O.—
Banq. Nat.Suisse ',10.—M |*g ' .̂ H4 "-—
Sô.. ile banuuos. r,^..0iii »'- El.uti 'lfical. —,—
dotup. d'Ëscom. -ii- .- V% , ' , TrT~
-rédit SûlsH.. l',()7.-0m r} % OenoV.àlôls 98.75
Union fin. genev . -100.- o  f ' % «enev, 18.9 -.—
Wiener Bankv . 10.75m j  '?» £«-« W ., 33t.—
Ind. genev. d; gaz .«7,50m \% Dttiiôl, 1.12 355.—m
Gaz Marseille . 26. ;_0m 4 >i ?j Japon tab. J09.50
feo - Suisse élect. i l . .- & H V.Gèhê;101. 46|.-
iMities Bor. priôr. G0-.50 *» LUU.ttf iliè , 4i7.50m

» . ordiil.ânc. 069.— i _hent.tco=Sulss. ^=.—
Glasa, parts . . 508.— y _ Jougne-iielép, m.bvm
Ghocoi. P.-C.-K. l.O.r.Om ^¦'¦, % Jura-Siinp. - 19.—
Nestlé , , . , --.— ( u% Boliyia Hay L»30.—
Gaoutch. S. fin. 4(5.5fl „ 8% Ub.B-i.ft.._. 45.—
Columbus , . . 596.— i 6% Paris-Orléans 8.5.—

_ , , . , . ] & %  -r. ii Vaud. —.—Obligations !6HArgetilin.eéd. 82.—
oH Fédéral 490_ —.-̂  !4«? Uq. l.yp.Suéde 138.—
_ H  » 192. -̂ .— j Cl- , /on-. «1*Eg « i _Q) 3 ^,—
4 s. » ifJiâ — i— 14% • -toek. . 441—_ •; (.h.fêd.A. t- . 776.50 | 4 % hSÔ-ë. ..lec. .77.50m
3 % Dlflèrê . . . — .— i 4 V, Tbnl *li. Iloiirt. 3. ..50m

Tous leg ehang-es tiennent ou montent, sauf Espa-
gne (— 40) et le .rane polonais à 1,08 f— Û_ ) . Peu
d'af f air es, modestes. _ *éflêrniix faibles; étr_ ilk'èr__
idem. S_r 24 âclloiis , Il eli haUs_o , 6 .a fiaiê-B, Bor
bâi-Bê avec lé oiilrl-o ! eîfl , ?fi , ê5, 66, %, % (̂  12).
Totis rwa&iite âve. Vleflfl . : âSO; 26, 80s l, î, i, 5, 4
(+. 14).
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Allez cette semaine vous amuser au m
i CINÉMA PALACE , c'est le spectacle jj

le plus attrayant qui soit.
uS La Rose dé Broadway est un fort joli W»
K roman, lo typo mCme do ee roman de ma- dff l

I garlno anglais qni serait un pen Feuillet , ^BB ou Aiiatble France, on OeOi-ges Ohnet. tlhe f â »
héroïne avenante et sympathique, un mi- H

Ba lieu qui piquo la curiosité, uno intrigoio &j$
I Vieil menée, des riches déplaisants, ta
I bravo jeuno homme qui attêM Sôb toU? et. un
I qui l'aura, et donc finalement nn inix- f t a
j riaffo très doux qui remet les choses au I
j point et satisfait à la fois la morale et le I
j sentiment publie. Un joli roman. Très jo- 1

liment Illustré et cdnté. Ce qu'il faut pour 1
I passer uno soin- ,- i-eiitlilo d'émotion dis- BR

mm crête et do sourire. Ajoutons quo Mae » '
| Murray est charmante , enjouée, imperti- I

Kg nente,, désinvolte, bondissante ou tendre à E

Mais!!! FBIGO a obtenu tous les suf- jI frages, ce pitre exquis a sii composer des £1 scènes Vraiment amusantes. U faut voir I
\ lo programme dn Palace cette semaine. SB

| â L'APOLLO a?6shOIaR„ 1
I MIREILLE 1
g la belle œuvré de F. MlS-fUL §
OOOOOOOQOQÔOOOOOO0OOOGOOOOOOOOOO0

I C IN E M A  DU THÉATR EI
Ce soif 4 , l-f-ix t-éc-uits

S la d_irn8(br« sânsâtSoh I
L £JLJ!l2L--2 EslS! I

AV. & TARO IFg
LYCEUM

R U E  DU COQ D'INDE 24
La séaficé Ûo ce soir (eau.eria de Mme Cari OTT)

est renvoyée à fin octobre.

1 d(»TdMDti --  Niycriivrâk.
m M—MI mat»-—M tmmWmaamaaaaaaaa mmawam —

i MARDI 27 MAI, à 8 h. 80
! Les adieux do la trouve :

Mousquetaires au Couvent
Musique de Varney

! Pi'ix de. plaflès habituels.
'• L-ëatidil éhë_ Ft_ti_eh .

Chapelle Evangé.ipe - Place d'Armes 1
.iHK. - i a«; -i -ni , ->o h,

ÉVAHfiltB P0UH TOUS
itènai-olu niutndllo d'édifloatlon

BSC41 Tous les dhr-tiens y sont cordialemêht invités

C

j l &tm -  wmmk éÊt Bien exiger
Ol *¥%, Gorricide blanc ROSANIS
mJtt jfirah ÀW (Nom et mar que déposés)

9̂**' m ^mmr xoutes pharmacies et Atogt
Verrues, durillons, callosités Prix : fr. 1.25



CANTON
Autocars Fleurier-Bullet. — Le prolon-

gement du service d'autocar 'Loole-Val-de-
Travers sur les routes Fleurier-Buttes-
Côte-aux-Fées-Sainte-Oroix - Les Rasses - Bullet,
Inauguré en 192Q, a .ait ees preuves.
Grâce à un temps vraiment exceptionnel, la
fréquentation de ce nouveau service de trans-
port fuit très intense, témoignant ainsi la faveur
que conquit d'emblée cette heureuse innova-
tion auprès du public qui apprécia hautement
l'amélioration apportée dans les communica-
tionB entre le Vallon et la région de Ste-Croix.

Un début si encourageant a engagé l'admi-
nistration des postes à étendre la durée de
l'exploitation de oe service d'été et cette an-
née nous vedTons les autocars circuler du 1er
Juin au ii_ octobre prc*c_ta_-_-

Le printemps à la Côtière ;v
,K. (Pe notre oorresp.) •"«.$

ïl y a un peu plus de huit jours, nous chauf-
fions encore nos poêles. Les agriculteurs com-
mençaient à s'inquiéter. Quand pourraient se
faire tous les travaux qui attendent : jardinage,
labourage, les pommes de terre pas même
plantées au milieu de mail A-t-on jamais vu ça?

Derrière les vitres pleurant de toutes leurs
larmes on suivait des yeux les nuages traînant
jteurs lourds flots gris, leur brume épaisse, qui
pesait sur les choses et les âmes, crevant en
|averses et en giboulées, K a neigé à La Côtière
pour la dernière fois le jeudi 8 mai !
: Ou bien, on bravait la pluie et on s'en allait
explorer les haies et les forêts à la recherche
des morilles très abondantes cette année. Tous
ceux qui n'en avaient jamais cueilli de leur vie
ont pu, ces derniers temps, s'accorder ce plai-
sir !

Et mélancoliquement, on attendait le prin-
temps ! Il est venu soudain, dans une apothéo-
se de couleurs, de rayons, de parfums.

Dans nos forêts, il a ouvert le < mai >. Les
bourgeons ont éclaté, laissant à l'aisselle des
petites feuilles fraîches et neuves une étoile
d'écaillés brunes. Parmi les sapins lourds et té-
nébreux, les hêtres grands et petits étalent leurs
robes de taffetas flou d'un vert si tendre. Et
sôus leurs dômes de verdure, à travers les
branches, l'azur luit et le soleil meut ses ély-
tres d'or.

Printemps... enfin tu es venu ! Tu f es pen-
ché sur les haies et, dans les haies touffues où
nichent les oiseaux ivres d'air, de conquête et
d'amour, l'aubépine a fleuri de toutes ses peti-
tes fleurs de neige d'une si tendre splendeur.

Tu t'es penché au bord des ruisseaux ; tu as
ouvert les renoncules. Tant d'or rutile dans
leurs pétales que l'eau des ruisseaux paraît
toute fleurie.

Dans les champs, au bord des routes, sur les
terrains incultes, en éclosions soudaines de cou-
leurs et de parfums, les efflorescences les plus
humbles ont surgi. Les dents de lion ont ou-
vert leurs milliers de corolles. C'est un des
charmes de notre vallon, ces tapis d'un or
émerveillé. A midi, quand glisse sur eux le so-
leil solitaire, si large, si vif, si desserré, il y a
tant de clarté répandue partout, qu'on ne sait
plus si ce soleil radieux descend de la nue ou
jaillit de la terre.

Printemps !... tu as fleuri nos jardins. Les tu-
lipes élancées dressent sur leurs tiges les clo-
ches évasées de leurs coupes aux couleurs mer-
veilleuses ; les pensées veloutées tournent vers
*e soleil leurs visages graves ou drolatiques, et
léjà flotte dans l'air le parfum violent des lilas.

'"¦¦, Go lilas, derrière les grilles
jj *_ D'un petit jardin triste et doux,
M Donne un parfum plus fort, plus ton

Que ne font toutes les vanilles.
Mais, printemps radieux, où tu as surtout

frappé d'un coup de ta baguette magique, c'est
sur les arbres de nos vergers. Tu as emmitou-
flé de housses blanches les pruniers, les ceri-
siers, les poiriers étalés en palmettes ou dres-
sés en candélabres. Leur feuillage disparaît
sous une neige qui alourdit plus que celle de
l'hiver. Parmi cette blancheur, les pommiers
mettent leur note d'un rose si délicatement
nuancé. Vieux pommiers quasi séculaires, aux
branches noires, aux troncs noueux que le jo-
ran incline tous du même côté, pommiers plus
jeunes, montant tout droit et se profilant sur les
toits rouges, pommiers nains qui de loin res-
semblent à des fleurs fabuleuses émergeant du
gazon vert !

Les ombelles, bouquets énormes dressés sur
leur hampe, atteignent presque les branches
des arbres, et tant de fleurs se mariant donnent
à nos vergers quelque chose de féerique. Le

soir, quand la lune laisse tomber sur toute cette
blancheur sa lumière indécise aux rayons doux
et tristes, nos petits villages ont quelque chose
d'immatériel. Ils semblent être les songes des
coteaux et des monts endormis.

Pourvu que rien ne vienne détruire tant de
promesses ! Jusqu'à maintenant, les orages,
même celui de vendredi dernier, funeste en
maints endroits du Val-de-Ruz, ont épargné no-
tre petite Côtière et ne nous ont donné que de
bienfaisantes averses.
? Jouissons des beaux jours de ce printemps si

lumineux ! Nous l'avons si longtemps attendu
et il passe si vite, ce printemps qui nous émeut
jusqu'au plus profond de nous-même et qu'un
poète acclame en ces termes :
Ne pourrez-vous j amais lasser enfin mon être 1
Hélas ! vous lo voyez, je ne puis vous connaître,
Vous surprendrez mon cœur jusqu'au jour de la mort,
Vous êtes chaque fois plus petit et plus fort,
Plus naissant, plus divin, plus enroulé d'abeilles,
Plus semblable a la joie, au rêve, à la corbeille,
Plus parfait, plus secret, pins évident, plus vert,
Plus léger, plus serré, plus fermé, plus ouvert 1

Les intentions de K Herriot \
LYON, 25 (Havas). — Les journaux de Lyon

publient une interview de -M. Herriot, qui a dé-
claré que personne n'était plus favorable que
lui au rétablissement des relations normales
avec l'Allemagne, mais que si le Reich retour-
nait à l'impérialisme et refusait d'acquitter le
montant des réparations, tout effort d'apaise-
ment sera paralysé.

M. Herriot est tout disposé à reprendre les re-
lations avec les soviets, mais refuse d'obéir
aux sommations internationales de Moscou, qui
constituent une littérature puérile et grossière.

M. Herriot proposera à la Chambre de sup-
primer les décrets-lois, mais il ne touchera pas
au fonctionnement de l'organisme fiscal actuel,
car il ne veut pas compromettre l'équilibre bud- j
gétaire.

LONDRiES, 25. — L'. Observer > déclare que i
il Herriot a parlé à l'Allemagne en termes
francs et que dans ses déclarations, il est allé
jusqu'au plus profond du problème européen.
Du côté de l'Allemagne, on a également davan-
tage d'espoir. Il est peu probable que les natio-
nalistes entreprennent de détruire le plan des
experts. Avec les excellentes déclarations de
MM. Herriot et Painlevé, l'atmosphère s'annon-
ce bien meilleure.

Le _ Sunday Herald > dit que M. Herriot, qui
connaît bien l'Angleterre, a toujours manifesté
à l'égard de cette dernière une grande amitié
Il est douteux, cependant, que M. Herriot mo-
difie beaucoup la politique étrangère de M.
Poincaré.

Entre Poincaré et Mac Donald
LONDRES, 25 (Havas). — M. Mac Donald

aurait envoyé à M. Poincaré une nouvelle lettre
personnelle extrêmement cordiale, expliquant
en termes très développés le désir de voir pu-
blier toute la correspondance échangée ces der-
niers temps entre les deux premiers.

Ce désir sera naturellement satisfait et la
corrsspondance sera publiée à Paris et à Lon-
dres. 11 en résultera l'intention très nette de M.
Mac Donald d'être entièrement d'accord avec M.
Poincaré et de baser sur cet accord la future po-
Mthiue aveo le prochain cabinet irançaift, L- ^

PARIS, 25 (Havas). — Comme on l'a
déjà laissé entendre, M. Mac Donald) vient d'é-
crire à M. Poincaré pour lui exprimer le désir
de voir publier la correspondance qui a été
échangée •récemment entre les deux premiers
ministres français et anglais. Cette demande a
été naturellement accueillie favorablement par
M. Poincaré.

La publication des documents se fera simul-
tanément à Paris et à Londres. Elle n'aura sans
doute pas lieu avant deux ou trois jours.

PARIS, 25 (Havas). — La publication des
lettres de MM. Poincaré et Mac Donald n'aura
pas heu, à Paris et à Londres, avant le milieu
de la semaine prochaine.

Le tribunal international de justice
et l'attitude des Etats-Unis

WASHINGTON, 25. — La proposition ap-
prouvée par la commision des affaires étrangè-
res du Sénat recommande l'adhésion des Etats-
Unis au tribunal international de ju stice, en la
subordonnant à cette réserve qu'on apportera à
l'organisation du tribunal des amendements
donnant aux Etats-Unis le même nombre de
voix qu'aux autres puissances. En outre, la ju-
ridiction primitive devrait être revisée. Les ju-
ges devraient être élus par un conseil et une
assemblée composée des puissances signataires
et de toutes les puissances ayant des relations
diplomatiques avec les Etats signataires et pou-
vant soumettre leurs affaires au tribunal. L'ad-
hésion des Etats-Unis est subordonnée à des
modifications du statut du tribunal actuel abo-
lissant toute référence à la S. d. N. Une réserve
spéciale est faite pour le maintien de la doc-
trine de Monroë. Le président est invité à con-
voquer une troisième conférence de La Haye
pour établir un Code du droit des gens.

La contrebande anglaise
., aux Etats-Unis

WASHINGTON, 25. — Le président Coolidge
a décrété immédiatement exécutoire le traité
anglo-américain destiné à faciliter la répres-
sion de la contrebande des spiritueux par mer.

GALVESTON, 25. — Un garde-côte américain
a saisi le bateau anglais < Panama > ayant à
bord un millier de caisses de boissons alcooli-
ques, alors que ce bateau se trouvait à une dis-
tance du rivage susceptible d'être franchie en

moins d'une heure. Cest la première saisie ef-
fectuée depuis le traité conclu avec la Grande-
Bretagne relatif à la contrebande des boissons
alcooliques.

HLmssie et Japon
TOKIO, 25. — On apprend de Vladivostok

que les prisonniers japonais ont été libérés par
les Russes le 23 mai. De plus les Russes ont fait
des excuses pour l'affaire de Nîcolaïevsk.

Grutii
OLTEN, 26. — Le comité central de la So-

ciété suisse du Grutii s'est réuni dimanche à
la maison du peuple à Olten en vue du pro-
chain congrès qui aura lieu au mois de juin à
Schaffhouse. Le rapport et les comptes annuels
pour 1923, le rapport de la librairie du Grutii
ont été adoptés. Il a été décidé d'abolir l'as-
surance des membres contre les accidents. Le
comité a adopté une proposition du président
tendant à demander au congrès de prendre
des mesures pour poser à nouveau la question
des caisses d'épargne postales. Le congrès dis-
cutera également la question de la monnaie.
Le comité a adopté une proposition dès gru-
tléens vaudois demandant de favoriser dans la
mesure du possible l'assurance vieillesse, in-
validité et survivants. Par contre, la proposition
des grutléens de Glaris de ne convoquer le con-
grès que tous les deux ou trois ans a été re-
jetée.

v POLITIQUE

NEUCHATEL
Accident d'auto. — Dimanche, vers 9 h. 50,

un jeune chauffeur d'auto descendait Bel-Air
avec sa voiture. Il remarqua tout à coup la pla-
que interdisant la circulation des autos sur
cette partie du chemin, stoppa et descendit pour
mettre son moteur en marche afin de reculer.
Le véhicule se mit soudain en marche sans que
le conducteur puisse monter sur le siège et des-
cendit à toute vitesse la pente, renversant sur
son passage Mme Meyer, habitant Bel-Air, qui
passa sous l'auto, mais heureusement entre les
roues.

On releva la victime ; elle était blessée au vi-
sage et se plaignait de douleurs dans le dos.
Après avoir reçu les premiers soins d'un sa-
maritain puis d'un médecin, Mme Meyer fut
conduite à l'hôpital au moyen de l'ambulance.
Quant à la voiture, elle vint heurter un peu
plus bas le mur d'une propriété ; elle est hors
d'usage.

Concert de l'Orphéon. — On n'attend sans
doute pas de nous un compte rendu détaillé du
concert que cette société a offert à ses amis et
habitués samedi soir ; il n'était en somme que
la répétition générale des chœurs préparés
pour le voyage que ses membres vont faire en
Belgique ; des critiques seraient donc tardives
et peu en place ; preuve en soit les applaudis-
sements qui ont salué tous les numéros du pro-
gramme. Celui-ci est composé en majeure par-
tie de chants populaires qui ont produit le
maximum d'elfe, et de deux chœurs de plus
grande dimension dus au compositeur Hegar
qui nous ont paru au point, La lyre et l'Epée
spécialement. Une heureuse idée a présidé à la
composition de ce programme dû tout entier à
des compositeurs suisses. A titre d'intermède,
M. Allb. Quinche a joué aivec une belle allure
la suite gothique de Bœllmann pour orgue et
M. Albert Schmid a chanté avec sa belle voix
et son excellente méthode un grand air de Gluck
et deux mélodies de Franck et de Doret Sou-
haitons _. l'Orphéon plaisir et succès dans le
voyage qu'il va entreprendre.

Max-E. PORRET.
« Amour tzigane >. — Samedi et hier soir, la

troupe du Grand Théâtre de Genève a joué, de-
vant un public nombreux, la dernière opérette
de la saison : < Amour tzigane >, qui a rem-
porté un très grand succès.

La belle musique de Franz Lehar plaît au-
tant en ses passages langoureux qu'en ses par-
ties captivantes et pleines de vie. Le thème
de cette opérette, semblable à celui de « Rêve
de valse > : un couple qui paraît mal assorti
est désuni par un tzigane, mais finit par se com-
prendre, a tout de même ceci de spécial qu'il
nous ramène au temps des fées, qu'il nous fait
vivre une légende.

Un acteur en herbe, charmant bébé de deux
à trois ans, a été abondamment applaudi bien
qu'il se soit occupé davantage du souffleur que
de son rôle.

Mlle Stany, la belle Zorika, fut une exquise
enfant sauvage et le sympathique M. Rodier,
un galant fiancé. Le tzigane (M. Salvat), tint
trié bien son rôle, cependant que Dragotin (M.
Devèze) et Kajetan (M. Badès) furent deux ex-
cellents comiques et leurs partenaires, Arany
(Mlle Eyrard) et Lilia (Mlle Morel) de gra:
cieuses enjôleuses.

On annonce pour demain mardi, en séance
d'adieux au bénéfice de la troupe, les «Mous-
quetaires au Couvent >, qui seront sans doute
bien accueillis comme remerciements aux ar-
tistes pour les agréables soirées qu'ils nous
ont fait passer. Z.

MnflELLES DIVERSES
Protection des oiseaux. — La Société roman-

de pour la protection et l'étude des oiseaux a
tenu son assemblée générale samedi, au casino
d'Orbe, par un temps malheureusement lamen-
table. Après une séance du comité intercanto-
nal, a eu lieu une réunion publique à laquelle
assistèrent, outre les membres de la société et
de nombreux habitants d'Orbe, les classes su-
périeures de la localité.

On y entendit M. Maurice More-lion, inspec-
teur forestier, qui parla de la diminution cons-
tante du nombre des oiseaux en Suisse roman-
de, de ses causes et de ses remèdes. H indiqua
très nettement ce que chacun, agriculteur, viti-
culteur, administration publique, doit et peut
faire pour favoriser la multiplication des oi-
seaux.

Puis M. Maurice Weber, professeur à Grand-
champ, traita de la protection des oiseaux et de
leur vie dans la nature en faisant passer sur
l'écran de nombreux clichés et un film cinéma-
tographique pris par M. Burdet, l'éminent orni-
thologiste suisse établi en Hollande. Les audi-
teurs, y compris les enfants, se montrèrent fort
intéressés par tout ce que leur exposa M.
Weber.

Au dîner qui suivit, plusieurs représentants
des autorités vaudoises et neuchàteloises décla-
rèrent que celles-ci sont prêtes à soutenir de
toutes leurs forces les efforts de la société pour
protéger les oiseaux.

L orage qui ne voulait plus cesser empêcha
l'excursion ornithologique qui était prévue.

Professionnels de la route. — L'Union suisse
des professionnels de la route a tenu, à
S-lrwytz, sa 12me assemblée générale les 24 et
25 mai sous la présidence de M. Fellmann, in-
génieur cantonal, de Lucerne. Avant la séan-
ce, une tournée en bateau a eu lieu sur le lac
des Quatre-Cantons avec une visite au Grutii.
Un discours a été prononcé en allemand par
le landamann Aloïs Abyberg et en français
par M. - A. Guinchard, directeur des travaux
publics à Neuohâtel. L'assemblée a réélu pré-
sident M. Fellmann -et à entendu des rappiorts
de M. Scïieuermann de Wiesbaden et de M.
Mean, ingénieur canton_l, à NeuchâteL

Le centenaire de Belles-Lettres
de Genève

GENÈVE, 25. — Les fêtes du centenaire de
la Société de Belles-Lettres ont commencé par
une représentation au grand théâtre, qui était
bondé. Un ingénieux prologue en vers a été
suivi de la délicieuse composition de Philippe
Monnier : < Sous la Treille >. Puis ce fut le
< Bonhomme Jadis _>, musique de Jaques Dal-
croze, qui dirigeait au piano; tandis que Franc
Nohain, l'auteur du poème, se trouvait dans la
salle.

La soirée s'est terminée au milieu d'un grand
enthousiasme par une représentation très étu-
diée et des mieux réussies de M de Pourceau-
gnac, la farce de Molière aux amusants jeux de
scène.

Les fêtes ont continué samedi par une séance
littéraire à l'Aula de l'Université, en présence
du recteur, des professeurs de l'université et
d'un certain nombre d'anciens Bellettriens, par-
mi lesquels on remarquait M. Marc Peter, mi-
nistre de Suisse à Washington, le colonel Bor-
nand, M. Antoine Guilland, professeur à l'E-
cole polytechnique de Zurich, et M- Eugène Pit-
tard, qui a retracé l'existence de la Société
Après la lecture d'oeuvres de quelques Bellet-
triens, un déjeuner a réuni, à 1 Hôtel des Ber-
gues, les Bellettriens de Genève et ceux des
autres villes romandes, Lausanne, Neuchatel et
Friboùrg.

Enfin, dimanche, c'était la fête centrale de
Rolle. Quoique le temps fût pluvieux, les Bel-
lettriens se sont rendus en bateau spécial à
Rolle, où ils ont été reçus par la municipalité.
La séance traditionnelle au Château a été pré-
sidée par M. Luc Monnier. Des rapports et des
travaux furent présentés. Puis, précédés par la
fanfare de Rolle, les Bellettriens ont gagné le
Casino. Le banquet a été des plus animés. Des
discours ont été prononcés par M. Luc Mon-
nier, président central, M Simon, syndic, Vit-
teL préfet de Rolle, etc.

Les sports
Football. — A Bienne, 1 équipe de Suisse

centrale bat celle de l'Allemagne du sud, par
3 buts à 1. A la mi-temps, les Suisses me-
naient par 2 buts à 0.

Pour le championnat suisse, série A, Etoile
Chaux-de-Fonds I bat Etoile Carouge I, 6 à 0,
et passe second du classement de Suisse ro-
mande, à égalité de - points avec Chaux-de-
Fonds L

Le match d'appui qui devait se jouer à Lau-
sanne entre Montreux I et Friboùrg I a été
renvoyé; il se jouera à La Chaux-de-Fonds le
jour de l'Ascension.

La première finale de série promotion, jouée
à Bienne, entre Nordstern pr. et Forward, de
Morges, est restée nulle, 1 but à 1.

Pour les matches de relégation de promo-
tion, Xamax I, de NeuchâteL s'est fait battre
par Monthey I, sur le terrain de ce dernier,
par 5 buts à 0. Une seconde rencontre aura
lieu dimanche prochain à Colombier, sur le
terrain de Xamax.

Les matches amicaux suivants se sont éga-
lement joués hier : à Saint-Gall, Queen-Park,
de Glasgow, bat Saint-Gall L 3 à 0; à Berne.

Young-Boys I bat Young-Fellows I, 1 à 0; à
Zurich, Zurich I bat Bâle î, 3 à 0.

Les matches suivants comptant pour le tour-
noi olympique de football se sont disputés hier
à Paris. Suisse bat Lituanie, 9 buts à 0. Nos
joueurs firent montre d'une grande supé-
riorité et gagnaient déjà par 4 buts è 0 à la
mi-temps. Les buts furent marqués par Abegg-
len 3, Sturzenegger 5 et Ramseyer 1. L'équipe
suisse rencontrera mercredi la Tchécoslovaquie
en huitième de finale. Etats-Unis bat Esthonie,
1 à 0; Italie bat Espagne, 1 à 0, résultat sur-
prenant qui s'explique quand on saura que
l'unique but a été marqué par un Espagnol
contre ses propres couleurs. Tchécoslovaquie
bat Turquie, 5 à 2. Les rencontres suivantes
sont prévues pour aujourd'hui : Hongrie-Polo-
gne; Portugal-Suède et Yougoslavie-Uruguay.

Cyclisme. — La course sur route Munich-Zu-
rich (330 kilomètres) a été gagnée par le cou-
reur allemand Dœbracht, de Berlin, en 12 h.
28 m. devant le Suisse K. Notter. C'est la pre-
mière fois qu'un étranger gagne cette course,
qui fut toujours jusqu'à ce jour l'apanage des
frères Suter, non partants dans l'épreuve d'hier.

Le circuit des aiglons, disputé à Renens, a
été gagné par le Chaux-de-Fonnier G. Ante-
nen, devant L&uppi, de Graenichen, et F. Ael-
lig, de La Chaux-de-Fonds,

Le Suisse Oscar Egg enlève à Paris, au vé-
lodrome de Buîfalo, les trois manches du
match omnium devant Alavoine, Henri Pélis-
sier et M. Buysse.

Sport pédestre. — La course à pied Le Lo-
cle-La Chaux-de-Fonds, 8 km. 500, a été ga-
gnée par Georges Meregnani, du F. C. Canto-
nal, de notre ville, en 33 minutes 20 secondes.
Le Lausannois Marthe, qui participait à cette
course en qualité d'invité, a effectué le même
parcours en 28 m. 27 s.

Escrime. — Le championnat suisse d'escri-
me à l'épée qui se disputait hier à Montreux
a été remporté par F. Fitting, Salle Delacour,
Lausanne. Antoniadès, de Genève, est second,
alors que A. Hall, de notre ville, se classe neu-
vième, devant M. Spillmann, de La Chaux-de-
Fonds.

Championnat pré-olympique de lutte. — Les
éliminatoires de lutte en vue de la représenta-
tion de la Suisse aux championnats du monde
de lutte amateurs (VlIIme olympiade, à Paris)
auront lieu à Lausanne lès 14/15 juin-

Plus de 60 des meilleurs lutteurs suisses —
parmi ceux-ci, nous relevons les noms de Roth
junior et Leu, de Berne, Hagmann, de Winter-
thour, Wehrnlé et Tognetti, de Genève, Cou-
rant, de Montreux, Reymond, de Lucens, etc. —
prendront part à cette grandiose manifestation,
qui est assurée d'un franc succès.

A chaque genre de lutte, styles internatio-
naux, tous les pays ont droit de se faire' repré-
senter par 14 de leurs nationaux.

C'est le professeur Richème, de Neuchatel,
membre conseiller du C. O. S., qui présidera le
jury du championnat de sélection de Lausanne.

Les courses de chevaux de Planeyse. — Mal-
gré le temps incertain d'hier, une foule nom-
breuse s'était rendue à Planeyse pour assister
aux courses de chevaux, qui obtinrent leur suc-
cès habitueL

En voici les principaux résultats :
Course au trot attelé ou monté, pour chevaux

nés en Suisse. — 1. Alfred Vaucher, Yverdon,
sur « Fritz > ; 2. Schwaar et fils, Grandchamp,
sur < Miss > ; 3. Schwaar et fils, Grandchamp,
sur < Elsa >.

Course plate au galop. — 1. Stephan Meyer,
Menzih.n, sur < Gegner >. ,

Course militaire pour soldats. — 1. Guide
Kellerhals, Birsfelden, sur < Vedette » ; le guide
Petitpierre Louis, de Boveresse, sur < Wicht >,
se classe troisième.

Course de haies. — 1. Lieutenant Henri Gui-
sa^ Lausanne;- le 1er lieutenant Hegi, des Ver-
rières, se classe quatrième.

Course au-trqt -attelé ou monté pour tous che-
vaux. — 1. J. Bûchel, Buchs, sur < Pétivier > ;
2. Robert et Gnaegi, La Chaux-de-Fonds, sur
< Sapho ».

Steeple-chase. — 1. 1er lieutenant Bûhrer,
Schaffhouse, sur < Nàsfà >.

Course militaire pour sous-officiers. — 1.
< Brig >, W. Bauerhoîer, Rheinach ; le brigadier
Honri Perrin, d'Yverdon, se classe quatrième.

Cross-country militaire. — 1. 1er lieutenant
Bébié, Buchs, sur < Lise > ; 2. Capitaine de Ri-
beaupierre, Berne, sur < Narcisse >.

Parcours de chasse. — 1.. G. Dorenbierer, La
Chaux-de-Fonds, sur < Pips > ; 2. A. Gnaegi, La
Chaux-de-Fonds, sur < Andromaque », monté
par Jeangirard ; 3. Constant Buret, St-Blaise,
sur . Danseur > ; 4. A. Kaufmann, La Chaux-de-
Fonds, sur < Coquette >.

BEMIERES DEPECHES
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I_es socialistes français
et M. JHillerand

PARIS, 26 (Havas). — Les fédérations socia-
listes de toute la France discutent actuellement
la participation des socialistes au pouvoir avant
leur congrès général Les motions qui ont été
déposées préfèrent généralement soutenir les
radicaux sans participation et excluent tout
gouvernement qui recevrait le pouvoir des
mains de M. Millerand.

Droits de douane supprimés
PARIS, 26 (Havas). — Le < Journal offi-

ciel > publie un décret suspendant le droit de
sortie de 10 %, < ad valorem >, sur les peaux
brutes, fraîches ou sèches et les pelleteries
brutes, édicté par le décret du 7 avril 1924.

Caillaux demande la revision
de son procès

PARIS, 26 (Havas). — Le - Journal > croit
savoir que M. Caillaux a écrit ces jours der-
niers à M, Herriot une lettre qui sera, avant
peu, rendue publique et dans laquelle l'ancien
président du conseil, examinant à son point de
vue personnel les conséquences de la victoire
du bloc des gauches, déclare ne pouvoir accep-
ter une amnistie qui laisserait des doutes sur
le bien-fondé du jugement rendu contre lui par
la haute cour. Si ses amis veulent lui rendre
service, ils devront ordonner la revision du
procès.

La grève en Irlande
Sa répression

DUBLIN, 26 (Havas). — Des policiers et des
soldats appuyés par une automobile blindée
ont occupé les locaux du comité de grève des
gaziers. 40 arrestations ont été opérées.

Son extension
DUBLIN, 26 (Havas). — Les employés de

bureau des deux sexes des chemins de fer ir-
landais ont décidé de cesser le travail à par-
tir du 5 juin à minuit Hs revendiquent un re-
lèvement de leurs appointements.
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: j Formalités et démarches

Monsieur et Madame Henri Honegger et leurs
enfants, Henri , Gertrude et Charly, à Corcelles,
et toutes les familles parentes et alliées, ont la
grande douleur de faire part à leurs amis et
connaissances du décès de leur chère petite
fille, sœur, petite-fille, nièce et cousine,

Marguerite-Emma
à l'âge de 4 ans après une longue et pénible
maladie.

Corcelles, le 25 mai 1924.
'. " Laissez venir à moi les
,;, petits enfants et ne les em-
•Vf péchez point, car le royau-

me des cieux est pour eux.
L'enterrement aura lieu à Corcelles mardi

27 courant, sans suite.
â»iiM B̂a__affla5^^

Monsieur et Madame Edouard Blaser-Fath et
leurs enfants, à Zurich ; Mademoiselle Marie
Blaser, à Peseux ; Monsieur et Madame Jean
Blaser-Jungkunz et leur fils, à Bâle ; Mademoi-
selle Alice Blaser, à Peseux ;

Madame et Monsieur Jules Deprez-Renaud,
à Lausanne, et leurs enfants ; Madame veuve
Charles Pôrret-Blaser, à Môtiers ; Madame veu-
ve Jean Blaser-Schmid, à Berne, et ses enfants ;
Mesdemoiselles Jeanne et Isabelle Blaser, à
Lausanne ; Monsieur et Madame Adolphe Bla-
ser-Laeng, à Lausanne, et leurs fils ; Monsieur
et Madame Léon Morf-Niggeler et leurs enfants,
à Pully,

et les familles alliées,
ont la profonde douleur de faire part du dé-

cès de leur bien-aimée mère, belle-mère, grand'
mère, sœur, belle-sœur, tante et parente,

Madame venve Henri BLASER
née Alice RENAUD

survenu le 24 mai 1924, dans sa 61me année.
Heureux les miséricordieux,

car ils obtiendront miséri-
corde. Matth. 5, 7.

Domicile mortuaire : Peseux, rue du Col-
lège No 1.

L'ensevelissement aura lieu à Peseux, sans
suite, le mardi 27 mai, à 13 heures.

Prière de ne pas îaire de visites.
On ne touchera pas

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.
aiWfffiBWr-flMWI-lBMAMraUMTO mmj  M
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OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

¦L l ' I 1—s—*
Temp. deg. cent. S. « V dominant -9

c 1 ;§ g a i 2
* Mor Mini- Maad- k 5 •§

enue mum mum § S tt Dlr. Force jj
B» Ed ta

24 12.8 10.4 15.1 717.0 61.1 var. faible couv.
25 10.0 6.9 13.0 717.1 10.4 > > »

24. Temps brumeux le matin, forte pluie à partis
de 9 h. î. et temps orageux du N.-O. au S.-O. dès
11 h. et l'après-midi dans toutes les directions jus-
qu'à 19 h.

25. Forte pluie pendant la nuit et jusqu'à 11 h. et
pluie fine intermittente à partir de 16 h. Ys.
26. 7 h. '/ _ : Temp : 9.7. Vent : N Ciel : couv.

Hauteur du baromètre réduite à zéro.
suivant les données de l'Observatoire.

Hauteur moyenne pour Nenchâtel : 719,5 mm.

Niveau du lac : 25 mai (7 heures; 430 m. 900
26 > > 431 m. 070

Bulletin météor. des C. F. F. 26 Mai 1924 à 7 h.
a \ Observations faites Jf
Si aux gares C.F.F. W TEMPS ET VEN1
3a § 

280 Bâle , , , . , +12 Couvert, Calme.
548 Berne. , , , ¦ + 8  Pluie. -,
587 Coire +10 » ,

1543 Davos . , , ¦ -+ 4 Couvert. Vt d'E
632 Friboùrg . . .  + 8  Pluie. Calme.
894 Genève . • . • +12 Couvert. >475 Glaris . . . .  +10 Pluie. ,

1109 Goscbenen. . . + « » ,
566 interlaken. . • +10 Couvert , >995 La Ch. de Fonds -j - 7 Pluie. -
450 Lausanne . • » +11 > »
208 Locarno. . ¦ . ¦+!' Couvert, »
276 Lugano . . • • +J7 > ,
439 Lucerne. . » » "+J1 » >
398 Montreux . . • +1- > ,
482 Neucbflt el . . • +11 Pluie. .
505 Hagatz . . .  - +10 . ,
673 Saint Gall . . • +10 . ,

1856 3aint-Mor :ta « . -j - 8 Couvert.
407 Schaffhouse . . -fil > ,
587 Slerre +13 > »
562 Thonna , . . • -*-ll > >
889 V-.ey . » . • +11 Pluie. »

1609 Zermatt . . . . +11 Nébuleux. »
HO -nric - ¦ ¦ ¦ 411 Couvert. -

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

flEOTU-E D'AVIS DE NEUCHATEL. & A.

Cours du 26 mai 1924 , à 8 h. % du
Comptoir d'Escompte de Geuève, IVeiichàtel

Chèque Demande Offre
Cours Paris. . . 30.45 30 75

sans engagement. Londres. . 24.55 24.60
Vu.es/luc.uat-o?is Milan. . . 24.85 25.15

se renseigner Bruxelles . 26.10 26.40
télé phone 10 New-York . 5.63 5.68

Berlin le bil lion 1.28 1.38
.r-cha. et Vente Vienne le million 79.25 80.50

de billets de Amsterdam. 211.— 212.—
banque étrangers Madrid . . 77.25 78.25¦ ' Stockholm . 149.75 150.75
roufes opérations Copenhague 95.— 96.—

de banque Christiana . 78.20 79.20
aux Prague . . 16.60 16.80
meilleures conditions


